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L'étude do catte toposéquonce située au Sud de la KAYANGA, a
été faite dans le cadra de l'établissement de la carte pédologique de
HAUTE-CASAMANCE au r/200.000 0 •
Ce travail de détail permet l'étude d'un certain nombre de ty-
pes de sols très fréquents dans cette région. A cette occasion, nous met-
trons en évidence 9 l'importance de oertains phénomènes sur l'évolution
pédogénétique de ces sols et nous verrons les processus du cuirassement
actuel.
Cette étude nous permettra également de faire des comparaisons
entre les sols et voir s'il existe des relations entre ces différents sols.
Nous concluerons enfin sur quelques remarques concernant la fer-
tilité et l'utilisation agricole de ces sols.
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1.- LOCALISATION GEOGRAPHIQUE - SITUATION -
La toposéquence étudiée est située en HAUTE CASAMANCE, au Sud de
la KAYANGA~ et à Sept kilométres environ au Nord de la frontière du Sénégal
et de la Guinée Portugaise.
Par rapport aux grands centres de la région, la zone étudiée, se
situe à 32 Km au Sud-Ouest de LINNKERING, à 45 Km au Sud-Sud-Est de VELINGARA
et débute au kilométre 21,6 de la route de WASSADOU à PACOUR, au marigot de
KAMBASSE (affluent du MAYOL DIAOBE qui est lui-même un affluent de la KAYAN-
GA (1).
La toposéquence va de ce marigot de KAMBASSE à la crête qui domine
le village de PACOUR.
Les coordonnées géographiques des deux extrêmités sont
(1) Voir PLANCHE N° l
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pour le Marigot de KAMBASSE
- LATITUDE
- LONGITUDE
- ALTITUDE
pour la cr~te de PACOUR
- LATITUDE
- LONGITUDE
- ALTITUDE
II.- CLIMATOLOGIE
12° 44 25 N
13° 59 10 W
45 mètres.
12° 45 25 N
13° 58 l'T
63 mètres.
Le climat de la HAUTE-CASAMANCE se situe à la limite des biocli-
mats Sahélo-soudanais et Soudano-Guinéen d'Aubréville. Il se caractérise par:
- une saison sèche de Novembre à fin Mai.
- une saison des pluies de fin Mai à Octobre.
La saison des pluiGS débute toujours brusquement par de violents
orages. Les intensités qui sont très fortes et dangereuses (érosion)9 sont
do courte durée et peuvent dépasser 1 millimètre à la minute.
La température passe par deux maxima 9 qui se situent au début et à
la fin de la saison sèche, c'est-à-dire en Avril-Mai et en Octobre-Novembre~
et deux minima, l'un très marqué au milieu de la saison sèche (Janvier)
l'autre moins net au mois d'Août.
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La station la plus proche de la zone étudiée, où sont effectuées
des relevés réguliers, est située à KOLDA (1).
MOIS :JANV. :FEV. :MARS :AVRIL:MAI . JUIN: JUIL: AOUT : SEPT:OCT.: NOV. : DEC ~.
. :.
--
-
:MINIMA.o. o.: 13°5:16°4: 18°8: 20°5:22°4: 22°7:22°3: 21°9: 21°7:21°6: 20°2:15°2:
. .
. .
---- --
:MAXIMA •••• 0 : 35°2 ::n° . 40°2: 40°9:39°9: 35°4:32°3: 31° 32°2:33°2: 34°4:33°2:.
:TEMPERATURE:
iMOYENNEo.o.: 24°4:26°7: 29°5: 30 0 7:3I0 2! 29°1:27°3: 26°5: 27° :27°4: 27°3:24°2:
.
.
La moyenne annuelle est de 27°6 (2). Les températures de VELINGARA sont
très voisines de celles de KOLDA.
2/- Précipitations
-------
Nous avons à VELINGARA (3) les précipitations suivantes
MOIS JANV:FEV.:MARS :AVRIL: MAIl JUIN:JUIL:AOUT SEPT :OCT.: NOV. :DEC.:
.
---'
P mm •••••• : 0,1
: :::
1,2 :26,6:135,3:223,6327,5:275,8:98,1: 7,2 0,5:
Soit une moyenne de 1096,2 millimètres dans l'année.
Les précipitations d'une année à l'autre sont très variables. De
1931 à 1960, nous avons eu
- un Minimum en 1937 de 769,5 Millimètres
- un Maximum en 1951 de 1428,1 Millimètres.
Les moyennes ont été calculées sur la période quinquinale 1954-1959.
VELINGARA:LATITt~E 13° 09 N LONGITUDE 14° 06W ALTITUDE : 42 mètres
KOLDA : LATITUDE 12° 55 N LONGITUDE 14° 55W ALTITUDE : 23 mètrep
- J -
D'autre part? il nrest pas rare d'avoir des variations de 30% par
rapport au chiffre de 1096,2 mill imètres. Lo nombre de j ours de pluie 0 [Jt en
moyenne de 58 par an.
NOMBRE MOYEN DE JOURS AVEC DES PRECIPITATIONS EGALES OU SUPERIEURES A l MILLIME-
TRE Cp,n) ou à 10 MILLIMETRES C~IoL pour LINNKERING (L) et VELDrGARA CV).
!
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Les variations journalières de l'humidité relative sont très for-
tes. L'humidité relative atteint des valeurs très élevées le matin et décroît
régulièrement jusqu'à la fin de l'après-midi pendant la saison sèchej pen-
dant la saison des pluies au contraire, elle croît à nouveau en fin d'après-
midi.
Pour KOLDA nous avons les maximales et minimales moyennes suivantes:
MOIS ;JANV .: l ' 1 [JUIN , JUIL AOUT SEPT10CT. NOV. DEC.FEV. ,MARS IAVRIL MAI
% ! i i 47Minimum 21 20 18 1 21 42 59 65 63 57 44 30
Maximum % 86 i 74 77 79 1 81 92 96 97 97 97 97 921 1
1
1
i
11 1
1
Nous avons donc un maximum en Aodt (milieu de la saison dos pluies)
et un Minimum en Février-Mars (milieu de la saison sèche) 0
(1) LINNKERING LATITUDE 12° 58 N LONGITUDE 13° 44 w ALTITUDE 56 M~tr8S.
4/- Les vents
Pendant 1a saison sèche, de Novombro à Avril, c'est l'influenc(~ do
l'Harmattan, vent chaud et sec, venant du Nord-Est, qui SG fait sentir. P'3ndant
la saison dos pluies, les vents dominants viennent du Sud-Ou0st. La nébulosité
n'apparatt qu'au mois de Mai.
5/- Qa.lc.!±.l_d~ ii.f.f!r~nls_i~dic~s_cli.!!!.a.ii.9..u~s_el ie_d.E.ain§:.g~ 12.o.!±.r_l.0:.
.E.éKi.2.n~
A P
---
T + ra
A = 29
pour VEL1NGARA P
T
1096,2 mm
27° 7
avec
-pour VEL1NGARA,
.;
l l
0,15'11-0,13
D = 252 mm pour des sols sabla-argileux
Ces indices annuels sont moyens, et ne nous permettent pas d'appré-
cier les variations climatiques annuelles.
Nous calculerons donc le drainage mensuel Dm, en retranchant au chif-
fre des précipitations mBnsuelles l'estimation de l'évapotranspiration poten-
tielle : Etp. Pour calculer Etp, nous prondrons la formulo de SCHOF1ELD :
Etp = E (Piche) X 0,48.
Il ressort du graphique, où nous avons porté les valeurs calculées
pour KOLDA (1), que les quantités d'eau capable s do drainer sont trÈls importan-
tes du 15 Mai au 15 Octobre, soit pendant 5 mois de l'Année.
(1) Voir PLANCHE N° 2
mm.
Courbes des prrcipitabons e~ de l'évclpotran.spir.ahon potenbellt pour
Kolda
40
Ekp = E(Picherlx 0,48
(.lJ~pr;J J(nol'i,ltI)
3
2
p
M A
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Cependant, même si cette estimation du drainage mensuel est plus ,.<x:-
plicite que le calcul des indices annuels, l'unité de temps est encore trop
longue pour nous permettre de préciser davantage la dynamique de l'eau dans Le)
sol.
111.- VEGETATION (1)
Les groupements végétaux appartiennent au secteur Soudano-Guinéon.
Nous avons sur la majeure partio de la zone étudiée, une savane arbustive ou
très lâchement arborée, qui est très souvent mise en culture, ou qui 80 trouV,è
en jachère. Les principales espèces sont:
Parkia biglobosa, Terminalia macroptera, Combretum Glutinosum, Pro-
sopis africana, Bombax costatum, Erythrophloum africanum, et une strate her-
bacée, à base d'Andropogonées (A. amplectens, A.Gayanus, A.tectorum) et do
quelques légumineuses : Tephrosia, Indigofera.
Dans lez zones plus humides, ou mal drainées nous avons en plus
Vitex cuneata et barbata, Piliostigma thonengii, Gardenia aquale, et pour la
strate herbacée, Andropogon subamplectens, Hyparrhenia dissoluta, Dolichos
stenophyllus.
Dans le lit majeur du marigot, nous avons des plantes typiques do
bas-fonds, avec comme ospèces principales :
Mitragyna inermis, Khaya senegalensis, Piliostigma thonengii, et
une strate herbacée composée surtout de : Andropogon pseudapricus, Hyparrhenia
rufa, Orysa Bartei (riz sauvage).
Sur l'affleurement de cuirasse et dans la zone de sols beiges sur
cuirasse, nous avons une forêt claire, qui n'a pas été mise en culture, los
principales espèces sont
Pterocarpus erinaceus et lucens, Hymenocardia acida, Psorospermum
senegalense, Dombeya senegalensis, Cochlospermum tinctorium.
(1) Les relevés de végétation ont été ef5ctués par Ml'. DOUMEIA FASSOKO, Bota-
niste à l'Université de DAKAR.
IV.- GEOLOGIE - MORPHOLOGIE - HYDROGRAPHIE -
La zone étudié\) ()st si tuée sur des dépôts continentaux, appelé
Continental Terminal, provenant de l'érosion des hauts bassins du Sénég~l ot
de la Gambie. Cette sédimentation s'est effectuée au Miocène sous un olimat
à tendance subaride. Les rivières chariaient des sables grossiers peu triés
ou des sables grossiers mélangés à de l'argile. Lors d8s périodes plus humi-
des les dép8ts étaient plus ~rgileux.
La sédimentation a varié localement, mais dans l'ensemble CG sont
des sables argilelu bariolés rouge~tres, blanc jaun~tr8, contenant des grains
de quartz de tailles diverses. Des bancs de sable ou de grès ferruginisés
s'intercalent parfois dans ces formations.
Au tertiaire, les variations climatiques et les abaissements suc-
cessifs des niveaux statiques, ont permis le développement de niveaux cuiras-
sés sa prolongeant par des grès ferruginisés.
Ce Continental Torminal absorbe une part importante des précipita-
tions et jouant le rôle de réservoir d'eau, permet l'existence d'une nappe
centinue dont la cote supérieure domine de nombreux marigots, assurant ainsi
leur permanence pendant une partie ou la totalité de la saj.son sèche. CI est
ainsi que le marigot de KAMBASSE, affluent du MAYOL DIAOBE, qui se trouve à
la cote inférieure de la toposéquence n'est sec que de Mai à Juillet.
Le relief est peu accusé, seul un réseau hydrographique très lache,
entaille faiblement uno zone de vastes plateaux, où le ruissellement est faiblu.
La surface des plateaux est parsemée de mares dont l'eau s'infiltre et s'éva-
pore lentement après une forte pluie. ~out~fois, pendant la saison des plui~,
malgré le r81e d'éponge du Continental Terminal, les cours d'eau ont de brus-
ques crues, dues surtout à l'encombrement des lits à l'aval.
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Le marieot qui se trouve à la base de la toposéquence a son originù
à près d'un kilomètre de l'endroit où il a été étudié; la pente assez forte
au début (r à ~) diminue peu à peu, et le fond de la vallée s'élargit donnant
un lit majeur de 80 à roo mètres. La végétation hygrophyle assez dense, frGi-
ne le courant et favorise les dépôts, tandis que le lit mineur, reste peu
marqué. Ces alluvions sont argileuses et enrichies en surface en limon et sa-
ble fin. Les bords du talweg qui forment ce tte vallée, sont sableux.
v/- HYDROGEOLOGIE
Cette partie de la Casamance au Sud de la Kayanga, a une altitudo
supérieure au reste de la région (50 mètres environ). La zone étant bien ar-
rosée, il est normal de trouver une nappe phréatique à haut niveau statique.
Ce phénomène semble provenir simp10ment d'un relèvement du socle paléozoïque
qui affleure à une vingtaine de kilométres à l'Est de la zone étudiée, le
Continental Terminal se terminant en biseau à cet endroit là. Ce socle cons-
ti tue donc le mur de la nappe, ce mur étant peu profond, et sa p'3rméabilité
faible, la nappe a donc un haut niveau statique.
Les puits qui se trouvent dans cette zone des hauts niveaux stati-
ques 9 sont dans l'ensemble peu profonds (ro à r2 mètres) et leur niveau a une
amplitude annuelle très faible (r mètre environ).
D'autre part la cuirasse ferrugineuse joue un rôle important. Quand
l'eau s' infil tre dans le Continental Terminal, elle rencontre à une certaine
profondeur, un niveau cuirassé, qui gr~ce à sa porosité et sa fissuration éva-
cue une grande partie de cette eau, vers les zones de drainage; seule alors
une faible quantité d'eau s'infiltre plus profondément.
L'eau qui circule ainsi dans le niveau cuirassé s'enrichit en élé-
ments ferrugineux et les phénomènes de lessivage oblique ont une grosse im-
pcrtance dans toute la région.
-10-
VI - TOPOGRAPHIE (1)
Sur 3,1 Kilomètros nous avons une dénivelée de 18 mètros, soit une
pente moyenne de 0~6 %, ce qui est normal pour une distance aussi longue üu
CASAMANCE, où nous l'avons vu,le relief ost peu accusé.
Nous distinguerons du Nord-Est au Sud-Ouest, plusieurs zones cor-
respondant à des typos do sols différents.
La cr&te, à une altitudo do 63 mètres, domine légèrement un plate~u
long d'un kilomètro, qui constitue une zone mal drainée. Nous descendons en-
suite légèrement pendant 700 mètres~ pour atteindre un niveau cuirassé, qui
présente un escarpement de 5 mètres environ au Sud-Ouest. Nous avons ensuito
une zone de gravillons, sous l'escarpement et un glacis colluvionnairè qui
descend en pente douce sur le lit majeur du marigot, dont la cote ost de
45 mètres.
(1) Voir PLANCHE N° 3
~o
.
~" oc::"~
16.1
~
U
1
ZLU;:)
0
-
au
'" QQ.
0t-oc(
.
.
.
.
.
wQ~z0.
.
.
.
.
:zLU...Jli:0exP4
M!~'nqJe
aU~AtÇ
~,
'J~"l~&{'
pU~·leq
.p
uoq~'&~A
l'.
0
Il:
.
.
IQ.N--.".
...
W
)
=
~lit
'"~flt
4
'
:t
If)
:f
0~
DEUXIEME PARTIE
- LES SOLS -
MORPHOLOGIE &: roNNEES ANALYTIQUES
DEUXIEME PARTIE
LES SOLS - MORPHOLOGIE ET DONNEES ANALYTIQUES
Nous étudierons successivement les zones suivantes
0 Zone l Le lit majeur du marigot.
0 Zone 2 - Le glacis collu1rionnaire.
0 Zone
.3 La zone colluvionnaire sous l'escarpement cuirassé.
0 Zone 4 - L'affleurement de cuirasse.
oZone 5 - La zone de sols beiges sur cui rasse et des sols influencés
par la présence de la cuirasse.
0 Zone 6 - La zone de sols beiges sur fa.ible ponte.
0 Zone 7 - Les sols du plateau mal drainé.
0 Zone 8 - Les sols de la crête.
Pour chacune de ces zones, nous étudierons en détail un ou plusiours
profils.
o
o
o
o
o
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CLASSIFICATION DES SOLS
Les sols de la topo séquence anpartiennent à 2 classes
1. CLASSE DES SOLS HYDROMORPHES
---
- Sous-classe Sol hydromorphe peu humifère
3~~~E~ à pseudogley de surface
Gley de profondeur.
Famille matériau alluvionnaire argilo-sableux.
· .
II. CLASSE DES~ A SESQUIOXYDES~ INDIVIDUALISES
- Sous-classe Sols ferrugineux tropicaux
Sols ferrugineux tropicaux lessivés.
rer Sous-Groupe peu évolué
Fami.ne
Famille
sur matériau colluvionnaire
sur cuirasse.
2èrne Sous-Groupe: à taches bien délimitées, non durcies.
Famille
· .
sur matériau sablo-argileux du Continental
Terminal.
- Série
- Série
=====
légère hydromorphie de profondeur.
légère hydromorphie de profondeur et
engorgement temporaire de surface.
3ème Sous-Groupe: Induré
., Il Il fi Il If Il fi ff ff Il ff If fi f' If
Familh~
• ••• 0 ••
sur matériau sablo-argileux du Continental
Terminal.
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LE LIT MAJEUR DU MARIGOT (Zone 1)
1- INTRODUCTION
Cette zone correspond au bas-fond et plus précisèment au lit majeur
du marigot. Le sol est donc inondé pendant une partie de l'annéo qui corres-
pond à peu près à la saison des pluies (de fin Juillet à Novembre). Pendant
la saiGon sèche, la nappo reste très près de la surface (30 cm environ) ut ne
descend vers 60 à 80 cm qu'à la fin de cette saison. La zone est donc très mar-
quéo par l'influenc3 de l'eau d'inondation et par celle de la nappe. Nous au-
rons donc un sol hydromorpho.
D'autre part, la végétation hygrophyle freine le courant pendant
les crues et nous avons d'importants dép8ts alluvionnaires.
2- ETUDE DU PROFIL
Situation
.Végétation
Km 21,6 route de WASSADOU à PACOUR 7 à 15 mètres du lit mineur
du marigot, dans le lit majeur de celui-ci; ce bas-fond a en-
viron 60 mètres de large. Altitude : 45 mètres •
Elle est typique de bas-fond. Nous avons une strate herbacée
assez dense et quelques arbres et arbustes g
Mitragyna inermis-Khaya sénégalensis - Sarcocephalus-Piliostigma
thonengii-Andropogon pseudapricus - Hyparrhenia rufa - Schyza-
chirium platyphyllum - Rhytachne triaristata - Wahlenbergia ri-
paria - Commelina Gambiae - Fimbristylis dichotoma - Caperonia
senegalensis Scleria depressa-Scleria pergracilis - Paspalum
scrobiculatum - Eragrostis aff. tremula-Hibiscus sp. - NelsJnia
canescens - Desmodium aff. adscendens - Sida acuta - Scoparia
dulcis - Sesbania - Orysa Bartei - Crotalaria-Ammania senegalen-
sis - Jussiaea linifoiia - Spherantus senegalensis - Saccioleps
aff. Chevalieri -
- n -
Description du Profil
o - I cm Couche de sables assez grossiers de couleur gris beige) claL:-
formée de Cluartz hyalins et rubéfiés, assez petits et anguLmx
ou plus gros et sub-anguleux; structure particulaire, friarl~,
poreux, peu cohérent, mat racinai~e important, mais le8 raci-
nes se ramifient surtout dans l'horizon suivant, transition
nette avec l'horizon suivant.
I - 8 cm L'ensemble de l'horizon a une couleur grise (7,5 YR 7/2), Dai:~
présence dans la masse de poches de couleur gris beige de
sable grossier identiClue à celui du premier centimètre. Taches
ocre très mal délimitées, situéos au niveau des poches de sa-
bles~ texture: sable fin à très fin, structure particulairo)
peu cohérent, assez friable, porosité moyenne à bonne surtout
au niveau des poohes de sables grossiers, très nombreuses ra-
cines fines) transition nette avec l'horizon suivant.
8 - 30cm Horizon gris fonoé (IOYR 7/2), texture argil.-sableuse, sablo
fin, structure fondue (humide), présenoe de taches de couleur
brun oore à ocre-rouille, très n.mbreuses et bien délimité3s,
enoore de n~mbreuses racines fines, à 30 cm niveau de la nap·
pe, cette nappe n'est pas en charge et correspond simplement
à l'infiltration sous la terrasse de l'eau du marigot.
- Sol hydro~orphe, peu humifère, à eng.rgement total, sur maté-
riau alluvionnaire argilo-sableux (sables fins).
3- RESULTATS ANALYTIQUES
RESULTATS ANALYTIQUES
N° des échantillons 320 321 1 322
Profondeur 0-8 IO-20 40
Humidité •• e •••••••••• 0,5 I~3 1,5
1Argilo ............... 14,5 43,2 29,2
Lima n •• 0 •••••••••••••• 8,5 13,8 I7 ,5
Sables fi ns ••• 0 ••••• 0 • 62,8 38,4 48,0
Sables grossiers •••••• 12,0 1,9 3,3
Porosité % sur mottes 37,3 32,2 -
Humidi té équivalente% 13,3 18,1 16,1
Point de flétrissement% 6,4 8,6 10,0
Eau utile %•••••••••• 6,9 9,5 6,1
1nstabili té structurale
l s·····o ......• 1,86 10,09 7,25
Permêabili té K cm/h •••• 1,77 0,79
-
Matière erg. totale %•• 1,74 1,41 0,52
C %0 .......... 0 0 IO, l 8,2 3,0
N %0 ....... Il ••• 0,68 0,67 0,35
cIN .......•.... 14,9 12,2 8,6
P2 °5 total %0 ••••• • • • • 0,46 0,19 -
Fer libre %0 ........••. 19,2
1
6,7 II,5
Fer ta tal %e ••••••••••• 22, l 19,2 23
Fer libre/B'er ta tale •••1 87 35 50
Bases échangeables
(méq.peur 100 g)
Ca •••••••••••••r 3,40 , 2,37 2,121
Mg •••• 0 •• 0 .... 0 l, l,70
,
1,71 1,81
K••••.•••••••• , 0,12 0,08 0,11
Na •••••••••••• Ii 0,36 0,21 0,22
S •••••••••••• ••1 5,58 4,37 4,26
T ••• 0 ••••••••• ~ 6,0 7,0 -
V • ••••••••••• ••{ 93 62 -
pH 1 6,4 5,5 5,3eau ••. 0 •••••••••••• ~
pH Ka 1 ••••••• 0 • 0 •••••• ~ 5,6 4,2 4,0
,
-- _L'·,·--
- Tl) -
Interprétation~ résultats -
Morphologiquement ce sol a des horizons bien marqués, ce qui est du
tout simplement à l'hétérogénéité des alluvions.
a/- Analyses physiques
Les résultats des analyses granulométriques permettent de constater,
la faible teneur en éléments grossiers, l'importance des sables fins et las quan-
tités non négligeables de limon. Ces alluvions sont argilo-sableuses dans l'en-
semble, mais il est difficile de préciser davantage, étant donné les variations
de texture qui existent d'un horizon à l'autre.
L'humidité équivalente est voi.sl.ne de 15% pour l'ensemble du profil,
ce qui est faible si nous censidérons la texture du sol. Seul le chiffre de 13,3%
en surface est moyen et s'explique par le pourcentage de matière organique assez
fort dans cet horizon.
La porosité sur mott8s est bonne pour l'hor:Lzon supérieur, assez bonn.?
ensui te. Mais si la perméabilité est moyenne en surface (1,77 cm/h) , elle devj ert
faible à 10 centimètres, ce qui signifi_e que nous avons à ce ni veau surtout une
microporosité et qu'il y a colmatage des gros pores.
Nous noterons enfin que ce sol a une mauvaise structure et que dès IOcm
les pourcentages d'agrégats stables sont très faibles, (moins de 10%), d'où un
indice d'instabilité très élevé: l = 10. A ce niveau, le pourcentage en élément~
s
fins est très élevé (57% d'argile + Limon) et la structure est fondue.
b/- Analyses chimiques
Ces alluvions sont assez riches pour la région. La teneur en matière or-
ganique totale, supérieure à 1,5% jusqu'à 20 cm, avec un rapport C/U voisin de 14.
est assez bonne. D'autre part, cette teneur se maintient en profondeur. Ce fait
est à rapporcher de la présence de débris organiques apportés avec lGS alluvions.
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Le niveau· du phosphore total dans l 'horizon supérieur est moyen
(0,05%). En ce \ui concerne les bases échangeables, le sol est rich3 en magné-
sium et sa dium, assez riche en calcium. Les équilibres cationiquos ~ / Na/:a<
\ .
II% et 1,2 <CaIMg (2, sont bons.
La répartition du fer dans le profil n'est pas sign~ficativ8, nous
noterons cependant, d'une part la constance du pourcentage de fer totsl pour
l'ensemble des horizons, d'autre part les Quantités assez importantes dé) c,·,4-,
élément dans le sol (plus de 2%). Ce pourcentage assez élevé en fer pEmt.H:n;
dû, soit à l'apport par les eaux de ruissellement, sod à la r'Lchesse originGl·-
le en cet élément des alluvions formant le sol.
LE GLACIS COLL1JVI01rnAIRE (Zone 2)
1- INTRODUCTION
Ce glacis colluvionnaire domine le lit majeur du marigot de deux
mètres environ. Nous avons ensuite une pente régulière de l à 2%, qui descend
vers le marigot assurant pour toute cette zone un drainage externe assez bon.
Cette zone est cultivée.
2- ETUDE DU ~ROFIL
Situation
Végétation
Km 21,9 route de WASSADOU à PACOUR, au mil ieu du glacis collu-
vionnaire, entre 18 lit du marigot et l'escarpement cuirassé
Zone homogène sur 400 mètres. Altitude 48 mètres.
Zone de jachères - anciennes cultures de Mil.
Plantes indicatrices d'humj.dité : Vitex cuneata-Atylosia - hn-
dropogon subamplectans - Hyparrhenia dissoluta - Dolichos stu-
nophyllus - !ulr~s_plant~s_~ Parkia biglobosa - Lannea velutina
Combretum glutinosum - Bridelia micrantha - Hymenocardia acida
Prosopis africana - Erythrophleum africanum - Pt8rocarpu3 eri-
naceus - Alysicarpus - Monechma hispidum - Cochlospermum tj.nc-
toria - Ctenium elegans - Borreria stachydea - Entada africana
Indigofera - Andropogon tectorum - Mitracarpus scaber.
l '
. ~
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Description du Profil
0-21
21-52
52-96
Horizon gris clair (7,5 YR 6/2)j présence de quelques tachas
brunes de mati ère orgc:miquG, t8xture sableuse légèrement argi-
leuse - structure polyédrique à nuciforme, cohésion moyenne,
assez friable, porosité tubulaire très moyenne, enracinement
moyen j petites racines bien réparties, mais déjà d~s racin~3
moyennes à grosses, transi tion très progressive avec l' hori--
zon suivant.
Horizon gris clair passant à beige (7,5 YR 6/4), encore des
taches de matière organique, texture sablo-argileuse, structure
polyédrique à nuciforme, cohésion moyenne, moins friable que
l'horizon précédent traces de cavités d'animaux remplies de ter-
re plus brune et de structure finement grumeleuse (horizon tr2s
travaillé par la faune du sol) ces poches ont une bonne porosit6
d'agrégats.
Horizon beige (7,5 YR 8/4), quelQu8s taches noires, k:xture
argilo-sableuse, structure polyédrique à nuciforme, cohésion
moyenne plus friable que l'horizon précédent, porosité tubulai-
re moyenne, racines ':m voie de décomposition, traces de racinoG
moyennes et grosses.
96-140 Horizon beige avec quelQues taches plus claires (7,5 YR 7/4)
texture argilo-sableuse, très friable, faible cohésion, prés:mc,.;
de taches ocres très diffuses (légère hydromorphie de prodond0ur)
porosité tubulaire moyenne.
Sol ferrugineux tropical lessivô, peu évolué, formé sur matériau
colluvionnaire, sablo-argi leux, légère hydromorphie de profondeur.
3- RESULTATS ANALYTIQUES
-rOJ..' __\ -
r PROFIL CE 331------ ---;- --,- _
1,3
38,5
8,0
32 9 5
19,4
333
40-120
332
70-80
L2
38,0
5,5
31,3
23,6
331
30-40
0,7
18,5
7,5
43,0
29,8
330
0-10
0,5
9,5
7,0
50 j O
32,0Sables grossiers ••••••
I.'IINO des éohantillons
1 profondeur
1
,111----'---------t------1-------+-------+------
:!Hunüdi té ••••••••••••••
,IArgile ••• • ••••••••••••
ILimon •• 0 •• 1) • 0 1) •••••• Cl 0
1
,Sables fins •••••••••••
Porosité % sur mottes ••
Humidité éqUivalente %.
Point de fl6trissement%
Eau ut i le %.. Cl 1) 0 0 • 0 0 • 0 •
18
Instabilité struoturale
Matière organique totale%! 0,98
C%o ... 0 •• 0 •• 0 0 5 ~ 7
N%o··········· 1 0,46
C/N • . . . . • • . • • • 12,4
1
i
0,50
2,9
0,30
9,7
2,26
0,31
1,3
0,33
5" 5
P2 0 5 total %0 •••••••••
Fer libre %0 •••••••••••
Fer total %0 •••••••••••
Fer libre/Fer total ••••
59 1
13,4
38
69 7
19,2
35
Bases échangeables
(méq. pour 100 g)
Ca. 0 •• 1) •• 0 •• Cl •
Mg ••••• o.o ••••
K •• o ••• O.O •• Cl.
Na •••••• 0 •••••
8.00.000 ••••••
T •••• o ••• o •• o.
Vo.o •••• o•••••
2,59
t,64
0,21
0,14
4,58
59 2
88
1,51
1,27
0,05
0,17
3,00
4,5
67
0,99
1,63
0,06
0,08
2,76
6,0
46
1,16
1,98
0,08
0,14
3,36
6,0
56
4,8
4,0
5,2
4,3
pH eau 0 ••••• 0 ••••••• 0 ., • 6 , 8
IpH Kcl •. ooo •••••• Cl ••• O. 6,0 r
! ..L..- --J-i -'-- 1 _
- InterprAtation des résultats -
Morphologiquement ce sol est assez homog~ne, les horizons a Dart
celui de surface sont peu tranchés.
Les résultats analytiques nous montrent que ce sol est encore peu
évolué.
a/- Analyses physiques
Nous pouvons noter que le pourcentage d'argile augmente tr88 pro-
gressivement 9 pour atteindre un ~alier à 70 cm, pendant que ceux de sablos
grossiers et de sables fins di.minuent très ragulièrement. Il semble que noUf:,
ayons un lessivage et une accumulation d'argile vers 70 cm, mais il est !J0s-
sible auss i qu 1 il Y ait un appauvrissement en éléments fins des hori zons d'3
surface. Cependant cet appauvrissement en argile s'il existE) 'Jst réduit, pu;s-
que les quantités de limon ne changent que très peu dans le profil. Les 7~­
leurs de l'humidité équivalente et ml point de flétrissement augmentent régu-
lièrement vers la profondeur, et sont moyennes dans l'ensemble. La porosité
sur mottes est bonne (près de 40% à 30 cm) et la stabUi té structurale, trs8
moyenne en surfac8 devie nt vi te médiocre.
b/- Analyses chimiques
La teneur en matière organique totale est assez faible, ce qui est
normal, étant donné que sur cette zone défrichée, les apports végétaux sont
réduits par rapport aux sols qui se trouvent encore sous forêt.
Les niveaux 3n bases échangeables sont moyens dans l'ensemble, ID:iiB
le sol est surtout riche en magnésium et sodium. Le taux è.e saturation qui:;f.d.
élevé en surface (88 %) et correspond à un pH très voisin de la neutralité (6,[
diminue très vite et à 30 cm n'est plus que de 67% pour un pH de 5,2.
Les quantités de phosphore total sont faibles dans ce sol.
Les quantités de Fer dans le profil sont faibles, et le rapport
Fer libre/Fer total est bas (moins de 40%). Cependant pour le fer libre nous
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notons déjà un début de migration, puisque nous passons de 0,51 à 0,67%.
D'autre part, le rapport Fer libre/Argile n'est pas constant et passe do 5,4~
en surface à 1,8% dans l'horizon d'accumulation.
Ce sol présente un début de ferruginisation et c'est pour cette
raison qu'il a été classé dans les sols ferrugineux tropicaux lessiv~s en
spécifiant bien qu'il est peu évolué.
LA ZONE COLLUVIONNAIRE SOUS L'ESCARPEMENT CUIRASSE (Zone 3)
1- INTRODUCTION
Cette zone colluvionnaire qui se trouve juste sous l'escarpement 0St
très différente du glacis, parce qu'elle est directement influencée par la
présence de la cuirasse.
D'autre part, au sommet du glacis nous avons un léger replat et Cdt.-
te zone qui reçoit l'eau de ruissellement venant de l'affleurement de cuiras-
se, a un mauvais drainage externe.
Pour ces deux raisons le sol est très différent de celui que nous
trouvons sur le glacis colluvionnaire.
2- ETUDE DU PROFIL
Situation
Végétation
Km 22,1 de la route de WASSADOU à PACOUR. Zone de 50 mètres
sous l'escarpement cuirassé. Altitude 50 mètres.
Savane arborée.
Parkia biglobosa - Vitex barbata - Combretum glutinosum et ni-
gricans Piliostigma thonengii - Terminalia macroptera - Andro-
pogon gayanus et amplectans - Cochlospermum tinctor _ - Lepi-
dagathis - Sida acuta-Grewia mollis - Borr~ria staohydea ot
deux légumineuses herbacées très abondantes : Tephrosia
elegans - Indigofera.
Description du Profil : -21- .
o - 10 cm Horizon gris clair (10 YR 6/2), texture sableuse légèrement ar-
gileuse, structure à tendance nuciforme peu développée, fricibiU--
té moyenne~ cohésion moyenne à forte dès la surface~ porosité
assez bonne, nombreuses petites racines fines bien r~parties
d:ms l 'horizon, présence de petites taches de couleur ocre rouil-
le à brune bien délimitées.
10 - 29 cm Horizon de transition gris passant à beige, texture sablo-argi-
leuse, structure nuciforme grossière, cohésion moyenne, bonne
porosité tubulaire, enracinement moyen, encore quelques taches
de couleur ocre rouille très petites et bien délimitées.
29 - 40 cm Horizon beige assüz soutenu (7,5 YR 7/4) texture argilo-sableuse,
structure polyédriQue moyenne, cohésion assez forte, porosité
tubulaire moyenne à faible, encore quelQues racines, taches ocres
bien délimitées mais plus grosses que dans l'horizon pr~cédent
(0,5 cm de diamètre environ).
40 - 82 cm Horizon beige soutenu (10 YR 8/4), argilo-sableux, structure peu
développée assez fondue~ cohésion moyenne, porosité tubulaire
assez bonne, taches de couleur ocre rouille moyennes bien délimi-
tées, ne donnant pas de concrétions, transition assez nette avec
l'horizon suivant.
82 -110 cm Horizon beige soutenu (IOYR 8/4) argilo-sableux, structure fonrnle~
assez friable, encore des racines, taches de couleur ocre rouille
et rouge brun formant des concrétions moyennes assez dures avec
des zones plus ocres et contenant peu de grains de Quartz hyalins,
110 -120 om Carapace ocre à ocre brun, nuis ocre à rouge brun foncé vers le
bas devenant de plus en plus compaote vers 120 cm et donnant une
cuirasse très concrétionnée contenant peu de grains de quartz
hyalins.
Sol ferrugineux tropical lessivé, induré sur matériau sablo-ar-
gileux •
3 - RESULTATS ANALYTIQUES
RESULTATS ANALYTIQUES,·
PROFIL CE 22
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N° des échantillons
Profondeur
gumi di té a 0 0 • 0 0 Cl 0 • Cl Cl 0 •• Cl •
Argi l e Cl Cl Cl 0 Cl Cl • 0 Cl • Cl Cl ••• 0 Cl •.
Li ID on Cl Cl Cl Cl • Cl • Cl Cl • Cl Cl ••••• CI (1
3ables grossiGrs ••••••••
Porosité %••••••.•••••••
{umidité équivalente%••••
?oint de flétrissement %
~ali lit i l e%. 0 • Cl • CI Cl 0 • • • Cl 0 0 0
Cnstabilité structurale
1 .... 0 ••••• 1:1000
s
Jûrméabilité K cm/h ••• •••
1atière org. totalG %••• ,
C'?So ••• (1 ••••• Cl •• (1 0
N%o ...•.. a Cl (1 0 Cl 0 (1 •
CIN .. (1 • CI ••••••• 0 0 Cl
fer libre %0 ••••••••••••••
"er to·'tal %0 ••••••••••••••
fer libre/Fer total •••••••
3ases échangeablos
méq pour 100 g)
Ca • (1 0 • • • • 0 li» Cl Cl 0 IC ••
Mg Cl 0 (1 Cl Cl 0 0 ••• 0 • (1 • 0 ,
K••••• o o •••••••••
Na 0 Cl 0 •• (1 (1 • Cl 0 • (1 ~ 0 •
Soo •••••••• O.OOIllO
Ta •••••• ooo ••• ooo
V•••• oooooooooooo
)H eali •• Cl 0 • • • • • 0 • • 0 • • • Cl Cl 0 Cl
)H KCl •••• Cl Cl 0 Cl • 0 •• (1 e If • Cl • 0 Cl
220
0-10
0,5
3,75
10,25
46,4
37,7
34,0
8,5
3,7
4,8
l,II
1,12
0,97
5,6
0,41
13,7
I5;4·
22,6
68
1,89
1,32
0,05
0,12
3,38
4,2
80
5,7
4,8
222
30-40
2,1
38,75
I6,25
26,7
17 ,0
39,7
18,7
14,8
3,9
1,84
0,62
3,6
0,44
8,2
26,9
42,2
64
0,85
1,49
0,07
0,14
2,55
5,9
43
4,7
3,9
223
60-70
1,7
50,0
2,5
28,7
16,7
19,1
15,0
4,1
2,22
31,4
5°,4
62
0,49
1,43
0,06
0,07
2,05
5,8
35
4,8
4,0
1
1
224
90-100
1,5
44,0
2,5
32,1
19,5
20,0
3,8
16,2
0,40
2,3
°d6
6,6
39,7
58,6
68
0,46
1,60
0,06
0,08
2,20
5,7
38
4,8
4,1
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- Interprétation des Résultats -
a/- AnalyseB physiques
Ce sol présente un lessivage en argile net~ mais nous notons égalo-
ment une légère augmentation des éléments grossiers à la base du profil, juste
au-dessus de la cuirassG.A cette variation de texture correspond une brusque
augmentation du pourcentage d'eau utile dans le sol da à un point de flétris-
sement i:;rtr~m~m,nt bas. La porosité est bonne, mais dès le trentième centimètra,
la perméabilité est assez faible et indique qu'il y a un début de colmatage et
surtout une bonne microporosité.
b/- Analyses ohimiques
La teneur en matière organique totale de ce sol est faible et cette
matière organique évolue assez mal, (C/N de I4 en surface). Ceci peut s'expliquer
par le mauvais drainage externe qui affecte cette zone et par l'engorgement tem-
poraire de surface qui en résulte.
Les quantités de fer libre et de fer total augmenta régulièrement, pOUT
devenir assez élevées au-dessus de la cuirasse.
En ce qui concerne les bases échangeables j nous notons la pauvreté do
ce sol en calcium et potassium 9 mais aussi sa richesse on magnésium et sodium.
D' o~ un déséquilibr'3 cationique Na/Ca >I5% qui se traduit par un indice d' ins-
tabilité assez élevé dès le trentième oentimètre.(I 9 84).
D'autre part 9 si le sol ost bien saturé dans les IO premiers centimè-
tres, la dessaturation est très rapide et le rapport 8/T tombe vite au-dessous
de 40%.
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L'AFFLEUREMENT DE CUIRASSE (Zone 4)
1- INTRODUCTION
La cuirasse affleure sur 150 mètres environ et cet affleurement se
termine au Sud-Ouest par un escarpement de 4 mètres. Sous cet escarpement nous
avons une zone de gravillons ferrugineux roulés.
2- VEGETATION
For§t claire. Végétation typique des sols peu épais.
Pterocarpus erinaceus et lucens-Psorospermum corymbiforme - Hymenocar-
dia acida - Dombeya multiflora - Gardenia aquale - Combretum nigricans - Acan-
thacées - Detarium senegalense Terminalia avicinoides - Hexalobus monopetalus -
Bridelia micrantha - Afzelia africana - Desmodium - Sterculea sitigera - Bombax
costatum - Lannea acida - Vernonia sp. - Erythrophleum africanum - FiCUS, glu-
mosa - Acacia Sieberiana - Strychnos spinosa - Burkea africana -
3- DESCRIPTION
Cette cuirasse est formée de concrétions cimentées par une gangue
ferrugineuse, concrétions formées de morceaux de grés plus ou moins décom~osés
et ferruginisés, présence de nombreux grains de quartz hyalins ou rubéfiés.
Ces concrétdons sont vaguement pisolithiques. La couleur de cette cuirasse est
rouge brun à rouge brun foncé, avec parfois des taches ocres.
Structure: Hétérogène de roches cohérentes de forme conglomératique.
LA ZONE DES SOLS BEIGES SUR CUffiASSE ET DES SOLS INFLUENCES PAR LA PRESENCE
DE LA CUIRASSE (Zone 5).
1- INTRODUCTION :
Situés juste au-dessus de l'affleurement de cuirasse, ces sols sont
différents de ceux qui ont été vu jusqu'à présent. Cette zone qui est oncore
sous for§t claire, a une pente assez régulière et très faible mais suffisante
pour assurer un drainage externe moyen.
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Nous verrons successivement deux profils de sol. L'un situé à 100 m
de l'affleurement est très fortement influencé par la présence de la cuirasse en
profondeur, le second situé à 50 m l'est beaucoup moins.
2- ETUDE ]Q PROFIL CB 130
Situation
Végétation
Km 22,6 de la route de wassadou à Pacour, à 50 mètres de l'affleu-
rement de cuirasse, siüué au-dessus de la cuirasse.
Forôt claire. Voir celle de la zone 4.
Desoription ~ profil
o - 10 cm
10 - 46 cm
46 - 80 cm
Horizon gris assez clair, texture sableuse iégèrement argileuso,
structure vaguement nuciforme peu développée, racines fines et
moyennes à tendance déjà horizontale.
Horizon avec zones grises, gris beige clair, gris brunâtre, et
quelques taches ocres très diffuses, texture sabla-argileuse,
structure polyédrique, cohésion moyenne, assez poreux, encore
quelques racines horizontales.
Horizon beige clair, argilo-sableux, structur0 polyédrique, pré-
sence de quelques taches ocres bien délimitées, mais assez rares
dans l'horizon, cohésion moyenne, assez poreux, transition
nette à 80 cm avec la cuirasse non altérée, identique à cello
de l'affleurement. Dans l'ensemble profil homogène: Sol fer-
rugineux tropioal lessivé intergrade peu évolué, sur cuirasse,
formé à partir de matériau colluvionnaire, sablo-argileux.
3 - RESULTATS ANALYTIQUES.
PROFIL CR 130
RESULTATS ANALYTIQUES
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N° des échantillons 1300 1301 1302
profondeur 0-10 20-30 50-60
Rumi di té ••••............ 0,4 0,8 1, 1
lœgile ..••••........•..• 9,0 27,0 26,0
Limon •••••••••••••.••••• 6,2 5,0 3,0
Sables fins ............• 42,4 34,2 46,6
Sables grossiers •••••••• 44,2 34,5 25,2
Porosité %sur mottes ••• 33,8 39,6 35,7
Humidité équivalen te %•• 7,55 IO,8 I2,7
Point de flétrissement % 3,5 7,5 7,9
Eau utile %••••••••••••• 4,°5 3,3 4,8
Instabili té structure l 0,94 I,37 2,52
s
Perméabili té K cm/h ••••• I,34 3,52 2,74
Matière orge totale %••• I,26 0,48 0,39
C%o •••••••••••• 7,3 2,8 2,2
N%o ........ •.. • 0,57 0,32 0,27
cIN ............• I2,8 8,8 8,1
P2 °5 total %0. ........ 0,30 0,3!!
Fer libre %0 ••••••••••••• 16,6 13,4 16,0
Fer total %0 ..•........•• 19,7 24,5 27,8
Fer libre/Fer total •••••• 84 55 58
Bases échangeables
(méq pour IOO g)
Ca. 1 •••••••••• li 2,39 0,49 0,3I
Mg ••••••••••••• t 0,77 1,18 1,15
K•••••••••••••• 0,07 0,05 0,05
Na ••••••••••••• li 0,13 0,07 0,07
s •............. ~ 3,36 1,79 1 ,58
T •••••••••••• 0 • 4,2 4,2 3,6
V••••••••••• Q ••• 80 43 44
Ca C03 total ••••••••••••• - - -
pH eau .•..•............• 5,3 4,3 4,3
pH KCl ................. 5,0 4,0 4,0
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- Interprétation des résultats -
Morphologiquement ce sol est très homogène et les horizons sont ClSSJZ
peu différenciés.
a/- Analyses physiques
Les résultats d'analyses granulométriques montrent qu'il y a une aug-
mentation du taux d'argile, 1ui pout résulter en partie tout au moins d'un ap-
pauvrissement en éléments fins en surface. Le pourcentage d'argile dans ce sol
assez peu évolué, reste en effet constant à partir de 20 cm.
La porosité sur mottes ast assez bonne dès la surface et so maintiont
dans les horizons sous-jacents. La perméabilité moyenne pour l'horizon super-
ficiel croH en profondeur.
L'iniice d'instabilité structurale augmente en profondeur. Les pour-
centages d'agrégats stables après traitement au benzène diminuant assez sensi-
blement en liaison avec la baisse du taux de matière organique.
b/ Analyses chimigues
Le taux de matière organique totale ost moyen, elle évolue assez
bien.
Le niveau de bases échangeables est moyen dans l'ensemb10 et le taux
de saturation assez élevé en surface (80%) pour un pH déjà nettement acide(5,3)
tombe vite à 40% dès 20 cm de p~fonieur, où le pH est de 4,3.
La dYnamique du fer est encore peu marquée dans ce s~l, les teneurs
en fer libre et fer total sont assez faibles et le rapport fer libre/fer total
peu élevé (~oinG de 60%).
Nous avons donc un sol ferrugineuxtropieal lessivé peu évolué, formé
sur cuirasse, mais celle-ci n'a encore eu aucune influence sur l'évolution do
ce sol.
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4 - ETUDE DU PROFIL CE 133
Situation
Végétation
DESCRIPTION:
Km 22,650 route de wassadou à PACOUR, à IOO m de l'affleurem0nt
de cuirasse. Au-dessus de la cuirasse.
Forêt claire, (voir celle de la zone 4)
a - 14 cm Horizon gris assez foncé, texture sableuse légèrement argilGusG,
structure nuciforme à ~ébit particulaire, (agrégats assez fria-
bles) peu cohérent, macroporosité bien développée, enracinemont
moyen (racines fines).
14 - 24 cm Hori zon gris un -pa u plus clair, très semblable au précédant, :m-
bleux légèrement argileux, même structure, toujours bonne ma-
cro.J!orosité.
24 - 45 cm Horizon gris assez clair passant à beige clair, sablo-argileux,
les sables sont des quartz bruns ou légèrement rubéfiés, structu-
re polyédrique à nuciforme, bonne macroporosité, cohésion moyen-
ne, présence de cavités d'animaux.
45 - 100 cm Horizon beige très clair presque blanc, quelques zones plus
claires, texture argilo-sableuse (sables grossiers) quartz bruns
et rubéfiés - structure polyédrique pas très développée, cohé-
sion moyenne 9 porosité tubulaire moyenne, présence de taches ocr0~
diffuses mais assez grosses et nombreuses, encore des racinos 9
qU8lques cavités d'animaux.
100 - 140 cm Horizon beige clair, un peu plus fonOé que le précédent, textu-
re argilo-sableuse mais plus argileuse que le précédent, structu-
re vaguement polyédrique (légèrement humide), assez friablo,
taches de couleur rouge vif à rouge brun, avec quel,ues zonGS
ocreset taches de couleur ocre rouille et noire (manganèse),
encore des racines, microporosité assez bonne.
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140 - 180 Horizon identique au précédent, mais taches rouges plus abondantes
texture argilo-sableuse, les taches forment des concrétions friabl()f"
ou non, encore des racines moyonnes à 180 cm, transition nette avec
l'horizon suivant.
180 - 190cmHorizon concrétionné, petites concrétions très dures et on passe ra-
pidement à une carapace ocre rouille à ocre brun foncé, cetto cara-
pace attaquable au pic sur 5 à 10 cm donne ensuite une cuirasse à
190 cm, très pauvre en quartz.
Sol ferrugineux tropical lessivé, à taches bien délimitées sur 160cm,
et d'autre part formation d'une oarapace sur l'ancionne ouirasse qui
affleure 150 mè~Gs plus loin.
5 - RESULTATS ANALYTiQUES DU PROFIL CB 133
échantillons 1330 1331 1332 1333 1334 1335
Profondeur 0-10 15-25 30-40 60-10 120-130 110
nidité ....••••• o ••••• 0,4 0,5 1,3 1,6 1,4 1,6
gile ••••••••••••••••• 2,5 9~0 30,1 41,0 31,0 36,0
!non •••••••••••••••••• 1,5 2,2 5,2 2,5 8,2 6,2
bles fins .•.••.••.••• 41,9 45,5 32,6 29,0 29, l 35,1
bles ~ossiers••••••• 44,6 4I~1 30,8 25,9 26,8 21,6
rosité %sur mottes
-
36,1 36,4 31,4 41,8
midité équivalente % 4,50 5,5 12,4 15,5 - -
int de flétrissement% 2,4 3,5 9,6 12,1 - -
u utile % 2,1 2,0 2,8 3,1 - -
stabili té structurale
l • 0 •••••••• 0 •• 0,69 0~9I 1,82 1,94 2~21 2,06
s
rméabilité K cm/h •••• 2,43 3,90 2,01 4,46 4,55 2,20
••• / o·, •
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RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL cn I33 (Suite)
,
1
1
.tière orge totale 10 0,84 0,62 0,52 0,32 0,29 0,26 i
C%o •• ...•••••.. 4,9 3,6 3,0 I,8 I,7 I,5
1Nf~ .....•••••.. 0,36 0,32 0,33 0,27 0,26 0,23
c •.•••••••••• B,6 II,3 9,I 6,7 6,5 6,5
°5 total 100 ••••••••• 0,24 0,I6
r libre 100 ••••••••••• I2,8 I3,4 I4,7 I6,0 26,9 4I,0
r total 100 ••••••••••• 20,6 2I,6 3I,2 39,8 4I,3 56,2
r libre/fer total •••• 62 62 47 40 65 73
S0S échangeables
éq prmr roo g)
Ca ••••••••••••• I,96 I,40 I,6I I,03 0,84 0,42
Mg ••••••••••••• I,09 0,89 I,52 I,6I I,211. I,26
K, ••• o ••••••••• 0,07 0,°9 0,05 0,04 0,04 0,03
Na •••••••••• 0 •• 0, I2 O,IO 0,I8 0,08 0,08 0,06
s .......••••... 3,24 2,48 3,36 2,76 2,20 I,77
T •••••••••••••• 3,2 3,2 4,7 5,7 - -
V••••• 0 •••••••• Sato 78 7I 48 .
- -
C03 total - - - - - -
eau ••.•.....••••••.. 5,8 5,I 4,5 4,4 4,3 4,3
KCl ••••••••••••••••• 5,6 4,7 11.,2 4,2 4,I
1
4,1
1 ,
LES SOLS BEIGES SUR FAIBLE PENTE (Zone 6)
I- INTRODUCTION
Cotte zone correspond à un vaste plateau légèrement incliné vors 10
Sud-Ouest. Ce plateau se situo au-dessus do la cuirasse et a un drain~ge exter-
ne moyen. Toute cette zone est oultivée ou en jachère. Les sols sont assez sem-
blables, mais nous noterons cependant quelques variations. Nous étudierons suc-
cessivement 3 profils.
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2 - ETUDE DU PROFIL CB I28
Situation Km 22,7 de la route do WASSADOU à PACOUR, pente faible 0,5 à I%
en bordure de platoau. Drainage externe médiocre.
Végétation 1 Zone de jaohère.
Ficus gnaphal carpa - Accacia albida - Indigofera pulchra - Alysi-
carpus zeyheri - Borreria stachydea - Sesbania - Terminalia -
macroptera - Piliostgma thonengii Vitex barbata - Dichrostachys
glumata - Crotalaria guineensis - Parkia biglobosa - Combrotum
geinotophyllum -
Description du Profil
o - 3 cm Horizon gris assez foncé, sables moyens à fins, structure partiou-
laire, peu c~hérent, bonne porosité, raoines fines.
3 -I9 cm Horizon gris assez foncé, encore sableux, structure peu déve-
loppée, vaguement polyédrique à nuciforme moyenne, peu cohé-
rent, porosité tubulaire médiocre, nombreuses racines fines,
traces de bois brftlé.
I9 -40 cm Horizon gris plus clair, passant à beige soutenu 7,5 YR 6/2'
texture sableuse 16gèremont argileùse, structure devenant plus
polyédrique vers 10 Bas de l'horizon, cohésion moyenne, porosi-
té tubulaire moyenne, petites racines fines, traces de grosses
racines remplies de terre plus brune à struoture finement grume-
leuse, à 40 cm un mJrceau de grês ferruginisé et assez décompo-
sé, (nombreux quartz hyalins, zones de couleur brun rouge foncé
et ocre) de la grosseur du poing (possibilité d'un remaniement
de surface), transition nette avec l'horizon suivant.
40 - 70cm Horizon beige soutenu, 7,5 YR 7/4, argilo-sableux, structure po-
lyédrique moyenne, assez cohérent, porosité tubulaire moyenne,
encore quelques raoines de grosseur moyenne, présence de quel-
ques taches oore bien délimitées de grosseur moyenne.
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70 - 200 cm Horizon beige(7,5 YR 8/2),argilo-sableux, structure vaguement po-
lyédrique pe~ développée, peu cohérent, (légèrement humide), poro-
sité tubulaire moyenne, taches de couleur ocre rouille à rouge
plus ou moins bien délimitées, assez grosses et nombreuses, bien
réparties dans l'ensomble de l'horizon, encore quelques racinos
à 150 cm.
Sol ferrugineux tropical lessivé à taches bien délimitées sur m~­
tériau argilo-sabloux, légère hydromorphie de profondeur.
3 - RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL OB 128
N° des échantillons 1280 1281 1282 1283 1284
Profondeur 4-10 30 50 roo 180
Humidi té ••....•......... 0,2 0,4 1,2 I~5 1,5
Argile •••••••••••••••••• 3~5 13 ,0 36~5 50 ~ 5 47,5
Limon ••••••••••••••••••• 6,5 6,0 6,5 5~0 5,0
Sables fins ....•......•. 40,4 37, l 25,8 26~ 3 28,1
Sables grossiers ....... 48,6 42~9 29,5 16,4 17,7
Porosité %•••••••• ••"•••• 34,7 37~I 37,6 37,8 42,4
Humiè..ité ' . l tof. 5,1 7~0 15,7 I8~2 17,6equlva en e/o•••
Point de flétrissement % 2,7 4,7 12,4 15,1 14,7
Eau utile %••••••••••••• 2,4 2,3 3,3 3,1 2,9
Instabili té structurale
l ••••••••• 0 ••• 0,79 I~I6 1,45 2~14 1,92s
Perméabili té K cm,/h ••••• 2,12 1,95 2,87 2~75 3,32
1
... / ...
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RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL CB 128 (Suite)
i !
Matière orge totale %••• 0,81 0,62 , 0,52 0,34 0,21 !
C%o' •••••••••• 4,7 3,6 3,0 2,0 1,2 1
~o •••••••••• • • 0,35 0,32 0,39 0,36 0,26
C/lr•....•...... 13,4 II,3 7,7 5,6 4,6
P2 °5 total %0 •••••••••• 0,23 0,15
Fer libre %0" •••••••••• 19,2 17,3 21,1 28,2 28,2
For total %0 ••••••••••••, 24,0 26,4 34,6 43,2 42,7
lFer libre,/Fer total •••••1 80 66 61 65 66
Bases échangeables
(méq pour 100 g)
Ca •••••••••••• I,~O l't8 2,~2 r'fo °'68Mg •••••••••••• 0, 4 0, 6 1, ° 2, ° 2, 2K••••••••••••• 0,03 0,03 0,04 0,05 0,04
Na •••••••••••• 0,07 0,08 0,11 0, ra 0,07
s•...........• 2,64 2,65 3,97 3,75 2,91
T ••••••••••••• 3,2 3,0 5,2 7,0 -
V••••••••••••• 83 88 76 54 -
Ca C03 total ••••••••••• - - - - -
pH eau .••••.•.••..••.•• 5,7 5,6 5,3 4,7 4,6
pH KCl ••••••••••••••••• 4,9 4,8 4,5 4,2 4,1
,
- Interprétation des résultats -
al Analyses physiques
Ce sol présente une accumulation d'argile nette à l mètre et lcs pour-
centages diminuent de la surface vers la profondeur. Les quantités de limon res-
tent constantes dans tout le profil.
La porosité sur mottes et la perméabilité bonnes sur l'ensemble du pro-
fil augmentent régulièrement vers la profondeur.
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La stabilité structurale moyenne à bonne en surface, dovient mauvai-
se vers 50 cm de pr~fûndeur l'indice d'instabilité atteingnant des valeurs du
l'ordre de 2.
Les valeurs de l'humidité équivalonte suivent les variations do pour-
centage d'argile, c'est-à-dire qu'elles augmentent puis restent constantes dans
les horizons profonds. Ceci est également valable pour le point de flétrissement.
Les quantités d'eau utile restent donc à peu près constantes sur l'ensemble du
profil.
b/ Analyses chimigues
Le sol est acide et assez pauvre en matière organique. Ce 1113-01 est
bien évoluée, sauf en surface où le rapport C/N est de I3.
En ce qui concerne les bases échangeables, le sol est assez riche en
calcium en surface, et riche on magnésium sur l'ensemble du profil.
Les ~uantités de fer libre et de fer total augmentent régulièrement do
la surface vers la profondeur. Le rapport for libre/fertôtal resto voisin de 65~
sauf l'horizon supérieur OÙ il est plus fort, ce qui est da à l'activité bio-
logique.
4 - ETUDE DU PROFIL CB 34
Situation
Végétation
Km 22,8 de la route de WASSADOU à PACOUR, pente très faiblo 0,5~
mauvais drainage externe.
Zone de jachère.
Description du profil
o - I6 cm Horizon gris foncé (5 YR 4/1) quelques zones un peu plus chirof
présence de taches noires de migration d'humus et traces de dé-
composi tion de racinGs, texture sableuse légèrement argileuse
peu cohérent assez friable, très poreux, nombreuses racines,
horizon humifère assez épais, transition nette avec l'horiZl')n
suivant du point de vue oouleur.
-35-
16 - 33 cm Horizon gris clair, passant à boige (7,5 YR 6/4), sableux
légèrement argileux à sablo-argileux, quelques tachas noir8s
mais rares, qQolques taches ocre s,structure nuciformo, cohé-
sion moyenne, peu de racinos, porosité tubulai re bion dév8-
loppée.
33 - 77 cm Horizon beige assez foncé (7,5 YR 6/4) argilo-sableux, struc-
ture polyédrique grossière, peu friable, porosité tubulairo
encore bonne.
77 - 150 cm Horizon beige assez soutenu devenant plus clair vors le bas de
l'horizon (7,5 YR 7/2) argilo-sableux, présence de nombrou-
ses taches de couleur ocre rouille à rouge brun bien délimitéE):
maximum des taches entre 90 et 130 cm, cohésion moyennE), un
peu plus friable que l'horizon précédent, porosité moyenne.
150 - 200 cm Horizon identique au précédent, mais taches plus rares ct for-
mant parfois des concrétions friables vers 180 cm, vers le
bas de l'horizon le matériau devient plus clair (7,5 YR 8/2)
présence do quelques taches blanchâtres (légèrement humido).
Sol ferrugineux tropical lessivé, à taches bien délimitéo8
sur matériau argilo-sabloux, légère hydromorphie dG profon-
deur •
5 - RESULTATS ANALYTIQUES
RESULTATS ANALYTIqUES DU PROFIL CB 34
0 des échantillons 340 341 342 343 344 345
Profondeur
° -
1, 20-30 50-60 roo 140 200
lmidi té ....... ...... 0~7 0,4 1~1 1,6 I~8 1,6
rgil\3 ••.•••..••...•••• 4~7 ro~2 38,5 44,2 1 44,7 39,2
imon •••••••••••••••••• 7,0 6,0 0~5 4,7 4,7 6,5
lbles fins .........••• 38~6 34,1 28,2 27,4 28,7 30,9
lbles grossiers ••••••• 48~1 51,3 31~3 21,7 20,2 22,5
)rosi té %sur mottes ••• 38~1 37,3 - - 32,3 27,2
lmidi té équivalente cfa •• 7~2 7,1 16,0 21,4 19,5 17,9
)int de flétrissement% 4~4 4,4 4,0 16,3 14,7 11', ~°
tU utile %•.....•..••• 2,8 2,7 12,0 5,1 11-,8 3,9
lstabili té structuralo
l ............. 1,07 1,95 2,23 2,5° 2,49 2,72s
,rméabil i té K cm/h 1~99 2,43 1,65 1,82
-
-
Ltièro org. totale cfa ••• 1,79 0,40 0,38 0,28 0,,24 0,15
C%o ..... 0 •••••• 0 ro~4 2,30 2,20 1,6 1,4 0,9
N%o . •....... •••• 0~58 0,21 0,30 0,31 0,26 0,21
cIN ••••••••••••• 17,9 II,0 7,3 5,2 5,4 4,3
! °5 total %0 ......•••• 0,78 0,41
,r libre %0 ........... 16,6 17,9 17,3 33,9 39,0 55,7
:r total %0 •••••••••••• 26,9 25,9 32,2 50,9 51,8 72,5
:r libre/Fer total ••••• 62 69 54 67 75 77
"ses échangeab los
léq pour roo g)
Ca •••••••••••••• 5,49 2,44 4,22 4,08 4,26 2,50
Mg •••••••••• 0 ••• 1~53 0,68 0,78 1,88 1,06 2,30
K••••••••••••••• 0,10 0,07 0,12 0,20 0,13 0,18
Na •••••••••••••• 0,23 0,12 °916 0,21 0,14 0,12S ••••• 0 ••••••••• 7d5 3,31 5~28 69 37 5,59 5, ro
T••••••••••••• 0 • 7,7 3,0 5,4 - 9,5 7,6
V•••••••••••••• Cl! 95 Sat 98 - ~9 66
L C03 to tal ••••••••••• •
! oau ••••••••••••..••• 0 ~ • 6,7 6,8 6,8 7,1 7,6 7,6
r KCl ••••.•••••••••••••
·
59 9 5,8 5,~ 6,2 6,4 6,5
, ,
J~
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- Interprétation des résultats -
•
Morphologiquement co sol ressemble au précédent, seul l'horizon
de surface est plus gris foncé et sa transition avec les horizons sous-jacents
est brutale.
Les résultats analytiques nous indiquent cependant que ce sol ost très
différent des sols voisins par sa richesse en bases (en calcium surtout) on
phosphore total (0978%0 en surface) et par son pH.
Alors que jusqu'à présent nous avions des sols acides dont le pH
baissait de la surface vers la profondeur, nous avons dans co cas un sol dont
le pH reste voisin de la neutralité sur tout le profil.
Ces différences ne peuvent Stre expliquées que par une influonco an-
thropique très forte que la morphologie du profil ne laisse pas prévoir.
6 - ETUDE DU PROFIL CB 129
Situation
Végétation
Km 23 do la route de WASSADOU à PACOUR, sur le plteau, pente très
faible à nulle, drainage externe moyen.
Zone de jachèro.
Description du profil
o - IO cm Horizon gris foncé, sableux, structure vaguement nuciformo pou
développée, assez cohérent, porosité moyenne.
IO- 27 cm Horizon gris un pou ?lus clair que le précédent (7,5 YR 6/2), mS-
me texture m~He struc;ure, cohésion moyenne, porosité tubulairo
bonne 9 enracinement pe~ développé.
27 - 45 cm Horizon de transition gris passant à beige, texture sables assez
grossiers légèrement argileux, structure polyédrique assez cohé-
rent, porosité moyenne, grosses racines horizontales.
45 - 85 cm Horizon beige soutonu(7,5 YR 7/4)sablo-argileux à argilo-sableux,
structure polyédrique, assez cohérent, quelques potites taches
de couleur ocre rouille, mal délimitées.
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85 - 160 Horizon beige soutenu s'éclaircissant vers le bas (7,5 YR 7/4),
texture argilo-sableuse, structure polyédrique, présence do ta-
ches bien délimitées vers le haut de l'horizon, moins bien déli-
mitées vers 10 bas, de couleur ocre rouille à rouge brun, donnant
des concrétions friables quand elles sont bien délimitées, quel-
ques zones plus blanchâtros (légèrement humido) assez cohérent
peu friable, pou de racines.
Sol ferrugineux tropical lessivé à taches bien délimitées sur ma-
tériau argilo-sablou:x:.
7 - RESULTATS ANALYTIQUES
les échant illons 1290 1291 1292 1293 1294 1295
Profondeur 0-10 15-25 30-40 60 IIO 160
_dité ............... 0,3 0,3 0,7 1,1 1,2 1,3
_18 •••••••• 0 •• 0 •••••• 9,5 7,8 21,7 42,7 41,0 38,5
,n •••••••••••••.•.•.. 4,0 4,7 3,8 3,8 3,2 5,0
~es fins •..•••..•.... 40,0 39,2 31,4 22,0 28,0 32,1
_e s grossiers • 0 ••••• 45,1 47,5 41,9 29,8 26,3 22,8
)si té %sur mottes ••• 36,2 35,8 27,6 39,8 33,7
_dité équivalente %•• 5,9 5,6 9,4 16,9 17,5 17,6
lt de flétrissement % 3,7 4,1 7,7 14,3 15,2 14,9
utile %••••••••• •••• 2,2 1,5 1,7 2,6 2,3 2,7
~abilité structurale
1 ............. 0,88 1,02 1,69 1,87 2,15 2,21
s
néabili té K cm/h ••••• 2,85 2,51 1,85 4,59 3,57 3,27
Lère orge totale %••• 1,13 0,51 0,52 0,60 0,33 0,27
C%o •••••.••.•. ',5 2,9 3,0 3,5 1,9 1,5
l'J%o •••• 0 •••••• 0,58 0.,31 0,36 0,42 0,33 0,29
CIN ........... II,2 9,4 8,3 8,3 5,8 5,2
)5 total %0 •••••••••• 0,23 0,16
libre %0 •••••••••••• 19,2 20,5 21,1 26,2 43,5 41,6
total %0 •••••••••••• 26,9 25,9 28,3 37,0 56,2 51,8
libre/Fer total ••••• 71 79 75 71 77 80
1
.... / ...
RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL CB I29 (Suite)
IS échangeables
, pour roo g)
Ca ••••••••••••••• 3,95 I,50 I,33 I,I5 0,83 0,65
Mg ••••••••••••••• I,28 I,55 I,6I 2,9I I,59 I,59
K•••••••••••••••• 0,07 0,07 0,06 0,05 0,04 0,04
}'Ta ••••••••••••••• 0,I2 O,IO 0,08 0,07 0,06 0, ra
s .. CI ••••••••••••• 5,42 3,22 3,08 4,I8 2,52 2,38
T •••••••••••••• 0 • 3,5 3,0 3,7 II,2 - -
V•••••••••••••• 0 • Sat Sat 83 37 - -
:au ••••••••••..••••.• 6,5 6,I 5,6 4,6 4,5 4,3
:C l ••••••••• 0 ••••••• 6,2 5,6 5,0 4,5 4,2 4,I
- Interprétation des résultats -
Morph~logiquemont ce sol est aussi très voisin du profil CB I28.
Les résultats analytiques nous amènent à la m§me conclusion 9 cependant nous
pouvons noter pour ce sol des pourcentages de fer plus forts que dans los pr~~
fils précé~ents et d'autre part le rapport fer librejrcr total est nettoment
plus élevé puisqu0 voisin de 75 pour tout le sol (contre 65 pour le profil
CB I28). Comme ce sol est un peu moins argileux, les rapports fer/argile sont
presque doublés.
LES SOLS DU PLATEAU MAL DRAI1Œ (Zone 7)
l - INTRODUCTION
Cette zone correspond au centr8 du plateau. La pente est DulIe et le
drainage externe mauvais. Après chaque pluie, ce plateau est parsemé de peti-
tes mares dont l'eau s'infiltre ou s'évapore lentement.
Les sols de oette zone auront donc des traces d'hydromorphie.
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2 - ETUDE DU PROFIL CB 23
Situation
Végétation
au centre du plateau mal drainé~ au kilométre 23,3 de la route
de WASSADOU à PACOUR.
Savane arbustive, végétation de zone mal drainée.
Pterocarpus erinaceus - Crossopteryx febrifuga - Cordyl~ africana -
Combretum geinotophyllum - Gardenia aqualo - Terminalia macroptopa
Combretum glutinasum - Parkia biglobosa - Erythrophleun africanum -
Burkea africana - Andropogon gayanus - Panicum aff tambacoundensu -
Vigna reticulata - Hyparrhenia dissoluta - Ostrooderys chevalieri -
Andropogon subamplectans - Ctenium elegans - Entada africana -
Erythrina senegalense - Cochlospermum tinctorium - Lanne~ volutina
Description du profil
o - II cm Horizon gris clair (7,5 YR 5/2) quelques petites taches de cou-
leur ocre rouille bien délimitées mais rares, texture sableuse
légèrement argileuse, structure nuciforme peu développée à dé-
bit particulaire, cohésion moyenne, poreux bon enracinement.
II - 25 cm Horizon gris clair (7,5 YR 5/2) encore des petites taches bien
délimitées assez rares ,mais formant des petites concrétions
dures ferromanganiques, texture sableuse légèrement argileuse,
structure polyédrique à nuciforme, cohérent, bonne porosité tu-
bulaire, déjà de grosses racines.
25 - 47 cm Horizon gris passant à beige (7,5 YR 6/4), petites taches ocres
rares texture sablo-argileuse, structure polyédrique, assez
cohérent.
47 - 70 cm Horizon beige (7,5 YR S'/4) petites taches ocres bien délimitées,
texture argilo-sableuse, structure polyédrique, assez cohérent,
plus friable que le précédent, petites ra~ines fines.
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70 - 110 cm Horizon beige, à taches et concrétions friables de couleur ocro
rouille et rouge brun de 1 à 2 cm de diamètre, m~me vohésion
que l'horizon précédent, zone plus blanch&tre dans la maSSG
beige, légère hydromorphie de profondeur (zone de battom0nt
de la nappe).
110 - 180 cm Horizon beige clair,(7,5 YR 8/2,)argilo-sableux, structure
peu développée, vaguement polyédrique, cohésion moyenne,
bonne porosité tubulaire, encore quel~ues raoines, taches
de couleur ocre rouille, moins bien délimitées ne donnant pas
de concrétions.
Sol ferrugineux tropical lessivé, à taches bien délimitées,
sur matériau argi~~-eableux, avec légère hydromorphie de pro-
fondeur et engorgement temporaire de surface.
3 - RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL CB 23
des échantillons 230 232 ~33 234 235
profondeur 0-10 30-40 60-70 120 180
.midité ...••..••••••• 0,3 0,9 1,4 1,8 1,7
'gi le ••............•.. 3,7 25,7 52,0 44,0 46,2
mon ••••••••••••••••• 5,5 5,7 5,2 6,0 4,2
,bles fins .••.••.•••• 15,6 31,5 24,7 27,8 30,8
,bles grossiers •••••• 45,6 36,8 18,7 21,3 17,6
rosité %••••••••••••
-
39,8 - 32,3 27,2
.midi té équivalente ~ 6,7 12,3 20,6 19,2 18,9
int de flétrissement% 3,1 9,2 16,4 15,2 14,1
u utile ~ ••••••••••• 3,6 3,1 4,2 4,0 4,8
lstabili té structurale
18 , •..••.•••• 0,51 1,28 1,94 1,96 2,06
rméabilité K cm/h ••• 4,18 5,82 -
,
.. /.
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RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL CE 23 (Suite)
ière orge totale %••• 0,76 0,60 0,52 0,32 0,21
C%o .....•••.... 4,4 3,5 3,0 1,9 1,2
1-1%0 ••••• 0 •••••• 0,33 0,32 0,39 0,32 0,26
cIN ............ 13,3 IO,9 7,7 5,9 4,6
°5 total %0 ••••••••• 0,32 0,38
libre %0 .•.•••••.... 15,7 19,2 22,4 43,5 47,4
total %0 ....••••.... 22,6 29,3 36,5 55,2 63,4
libre/Fer total ••••• 69 66 61 79 75
es échangeables
q pour IOO g)
Ca ••••• t •• o •••• 1,16 0,72 0,67 0,58 0,43
Mg •••••••• 0 •••• l,2O 1,22 1,61 l,52 1,°9
K•••••••••••••• 0,05 0,05 0,04 0,05 0,04
Na ••••••••••••• 0,05 0,06 0,07 0,08 0,05
s ...•...•••.... 2,46 2,05 2,39 2,23 1,01
T •••••••••• 0 ••• 2,7 4,0 5,5 5,6 4,3
V•••••••••••••• 91 51 43 40 37
C03 total •••••••••••• - - - - -
eau •.••...•.•••••...• 6,0 5,Y 4,8 4,3 4,2
KCl •••••••••••••••••• 5,7 4,1 4,0 4,1 4,1
- Interprétation des résultats -
Morphologiquement ce sol a des horizons assez bion différenciés
et des signes d'hydromorphie en surface et en profondeur.
al Analyses physiques
Ce sol présente un lessivage net en argile et une diminution sensi-
ble du pourcentage des sables grossiers en profondeur.
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La porosité et la perméabilité sont bonnes dans les horizons do sur-
face lessivés. Les valeurs de l'humidité équivalente, du point de flétrissoment
et d'eau utile augmentent en profonteur avec le pourcentage d'argile, mais res-
tent faibles. L'indice d'instabilité structuralo très bas dans les 10 promiern
centimètres (1 ~ 0,51) cro~t très vitQ et atteint des valeurs de l'ordre de 2
s
à 60 cm.
b/ Analyses chimiques
La teneur en matière organique est faible mais celle-ci est bien évo-
luée. Le pH qui est de 6 en surface, devient très vite acide en profondeur et
correspond à une baisse du taux de saturation (91% en surface, 40% à 120 cm)
Les quantités de fer augmentent dans les horizons profonds et le rap-
port fer libre/fer total passe par un minimum au niveau de l'accumulation
d'argile.
Le sol est pauvre en phosphore total.
LES SOLS DE LA CRETE (Zone 8)
l - INTRODUCTION
Cette zone correspond à la crête qui domine au Sud-Ouest le plateau
mal drainé, au Nord-Est le marigot sur les bords duquel se trouve le village dJ
PACOUR. Le drainage externe est bon et les sols ont une couleur beige plus fon-
cé que sur le plateau.
2 - ETUDE DU PROFIL CB 132
Situation
Végétation
Km 24,7 à 200 mètres à l'Est de la route allant de WASSADOU à
PACOUR, sur la crête.
Culture de Mil.
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Description du profil
a - 5 cm Horizon gris assez foncé, texture sableuse légèrement argileuse,
sables grossiers formés de quartz anguleux ou subanguleux, bru-
n~tres ou légèrement rubéfiés, structure vaguement lamellaire
à débit particulaire, assez cohérent (tassement par le passage du
bétail).
5 - 2I cm Horizon gris foncé, texture sableuse légèrement argileuse, struc-
ture polyédrique à nuciforme, cohérent, peu poreux, présence de
taches ocres petites bien délimitées, mais rares, quelques tra-
ces de bois brdlé.
2I - 34 cm Horizon de transition gris passant à beige (5 YR 6/3), sablo-ar-
gileux, structure polyédrique peu~veloppée, cohérent, peu poreux
encore quelques taches ocres rares, traces de grosses racines,
et cavités d'animaux, transition nette avec l'horizon suivant.
34 - 55 cm Horizon beige brun rouge (7,5 YR 7/4), sablo-argileux à argilo-
sableux, l'augmentation de l'argile est très progressive, tra-
ces d'anciennes racines, transition nette avec l'horizon suivant.
55 - 80 cm Horizon beige brun rouge assez foncé (5 YR 7/4), argilo-sableux,
(sables grossiers formés de quartz bruns ou rubéfiés), structu-
re polyédrique à nuciforme, cohérent, vers le bas de l'horizon
quelques zones plus claires, l'horizon devient moins cohérent
et assez poreux.
80 -I80 cm Horizon beige brun rouge (5 YR 7/3) argilo-sableux, structure
polyédrique peu développée, assez friable et assez poreux, pré-
sence de taches de couleur rouge vif et rouge brun bien délimi-
téesentre 80 et II~ plus diffUses ensuite, formant par endroit
des concrétions friables, toujours présence de zones plus blan-
châtres, les concrétions contiennent des sables moyens à gros-
siers rubéfiés.
Sol ferrugineux tropical lessivé à taches bien délimitées sur
matériau argilo-sobleüX-, beige brun rouge, avec une légère hydro-
morphie de profondeur.
RESULTATS ANALYTIQUES DU PROFIL CB 132
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0 des échant ilIons 1320 1321 1322 1323 1324 l 1325 1
Profondeur 5-15 20-30 40-50 60-70 115 180 ,
Llmi di té ......••••••... 0,7 0,7 1,3 1,7 2,0 1,8
rgile ••••••••••••••••• 12,0 16,5 36,2 48,7 48,7 50,0
imon ••••••••••••••••.• 0,7 0,7 0,5 0,7 1,2 0,2
:tbles fins •...•••... 0 • 39,1 34,7 25,5 22,9 21,8 33,0
9.bles grossiers ...... 47,2 45,8 35,3 26,2 26,9 15,0
:)rosité %•••••••••••••
- 31,7 38,0 41,1 44,2 44,2
.lmidi té équivalen te% 6,0 8,0 14, .. 17,9 - 18,9
:)int de flétrissement ~ 4,3 5,8 - 14,3 - 15,6
9.U utile %............ 1,7 2,2 - 3,5 - 3,3
nstabili té structurale
1 •••••••••••••• 1,12 1,47 2,24 1,95 1,82 2,02s
3rméabilité K cm,/h •••• 4,90 3,68 3,01 3,62 5,54 3,95
9.tière orge totale %••• 0,73 0,52 0,52 0,51 0,33 0,31
c%o' •• •••• •••••• • 4,2 3,0 3,0 2,9 1,9 1,8
N%o' •••• •••• •••• • 0,35 0,32 0,34 0,39 0,33 0,30
cIN •.....••.....• 12,0 9,4 8,8 7,4 5,8 6,0
2 °5 total %0 •••••••••• 0,25 0,19
ar libre %0 •••••••••••• 19,8 21,8 26,9 29,4 44,2 45,4
ar total %0 •• •••••••••• 26,9 30,2 34,6 41,8 55,7 57,6
ar libre/Fer total ••••• 74 72 78 70 79 79
ases échangeables
:néq pour 100 g)
Ca ••••••••••••••• 1,84 1,79 1,96 1,46 1,40 1,03
Mg ••••••••••••••• 1,04 0,95 1,34 1,62 1,52 1,81
K •••••••••••••••• 0,07 0,06 0,08 0,07 0,06 0,05
Na ••••••••••••••• 0,09 0,12 0,13 0,12 0,08 0,08
s.......••••..... 3,04 2,92 3,47 3,27 3,06 2,97
T •••••••••••••••• 3,5 3,4 5,0 5,5 5,3 5,0
v.••••••••••...•• 87 86 69 59 58 59
H eau •.•••.•••••••••••• 5,3 5,2 4,9 4,6 4,6 4,6
H KeI •••••••••••••••••• 4,9 4,8 4,6 4,3 4,3 4,3
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- Interprétation des résultats -
Morphologi~uement ce sol ressemble à ceux du plateau, mais la cou-
leur de l'ensemble du profil est plus foncé.
Les résultats d'analyses granulométriques nous amènent toujours
aux mêmes conclusions, c'est-à-dire d'une part un lessivage et une accumu-
lation d'argile vers 80 cm, d'autre part une diminution de la fraction gros-
sière dans les horizons profonds.
Le sol est assez pauvre en matière organique, mais elle est bien
évoluée (C/N de I2 en surface) ce qui est da. à un écoulement plus rapide
des eaux qui réduit l'engorgement de surface pendant la saison des pluies.
Le pH est nettement acide, bien que le complexe ne soit ~ue par-
tiellement déssaturé (V = 60%).
Les quantités de fer augmentent vers la profondeur, mais les rap-
ports fer libre/fer total restent sensiblement constants et voisins de 75
dans tout le profil.
TROISIEME PARTIE
-DISCUSSION & CRITIQUE DES RESULTATS-
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TROISIEME PARTIE
DISCUSSION ET CRITIQUE DES RESULTATS
Pour les zones l et 2, nous n'aurons rien de particulier à signalèr.
Nous avons déjà vu que 18 premier typo de sol était hydromorphe, nous
avons noté d'une part la présence d'un gley, d'autre part que le lit majaur du mQ,-
rigot est submergé pendant 4 mois de l'année, période Qui correspond à la S'1.i8on
rias pluies.
Nous avons vu également l'importance de l'apport alluvial, qui 88 carac-
térise par une augmentation très nette des pourcentages de limon et de sables fins
et par la richesse de ce sol du point de vue chimiQue.
Pour le glacis colluvionnaire, nous avons déjà signalé la difficulté
qu'il y a à classer ce sol encore peu évolué et pour lequel nous avens noté une
légère tendance à l'hydromorphie en profondeur et un début de migration du fer.
Ce sol a été classé dans les ferrugineux tropicaux, la ferruginisation semblant
6tre le caractère le plus important, bien Que les rapports Fer libre/Fer total
sOBnt faibles, ce ~ui indique bien que le fer est encore peu mobile dans le pro-
fil.
Des études sur la répartition dimensionnelle des sables ont été faites
pour les zones 2 & 3. Si nous considér0ns les histogra~mes (1), et les valeurs des
moyennes, nous pouvons conclure à l'homogénéité de la zone colluvionnaire dans son
ensemble.
En fait, cette troisième partie comprendra surtout deux paragraphes:
Le premier sera consacré à l'étude des sols se trouvant au contact de la cuirasse~
le second, à l'étude des sols du plateau et de la crête.
Nous concluerons enfin sur tous les renseignements tirés de cette topo-
séÇ.uence.
1) Vr'lir PLANCHE 4.
'REPRE'SENTATION PAR JoIISTOGRAMME DE 1
ca 5'0
dQ 0_10_
% &blrs : '4,71
~.o, las mm 2.;... ~~====d~~~
Dialné~rl en mm 1,2/0 O,lO
ca 3'&1
dt 30.40('"
~. Sables: 59,1S
x. 0,20 mm ~2 ~====~~~-
Diamitr. 'n "'''' 1,2" D,aD 0,'t9 0,'00 0,20 ~ §!
o· o-e'-
,& 'S'S2
de 70.60C'"
./0 Sabin :44-,01
X .0,23 mm 2~ ~~=~=~~~~_
Oiimétrc ln mm ~%.. o,ao 0,
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0,&0 0..., 0,1t4 0,20 :: n
;- 0-0
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1.- ETUDE DES SOLS SE TROUVANT AU CONTACT DE LA CUIRASSE
IO/Comparaison~ Profils CE 22 ~ CE 133.
Nous étudierons et comparerons les 6~ls des zones 3 et 5. Nous
avons déjà noté deux mones de cuirassement actuel; la première est située sous la
cuira~s~ ancienne, la seconde, au-dessus. Nous verrons les conditions de form3-
tian de ces cuirasses aotuelles et les relations qui existent entre les sols
de ces zones et la présence de la cuirasse ancienne.
Morphologiquement, les deux sols indurés sont très différents et nous
retrouvons ces différenoes dans les résultats analytiques, notamment ceux concer-
nant le fer.
En valeur absolue on ne peut pas dire qu'un sol est p~us riche quo
l'autre~ mais c'est dans la répartition de ce fer en ~onction de la profondour
et dans les proportions de fer libre et de fer total que nous trouvons dos dif-
férences.
Dans le profil CB 22, ~e la zone 3, situé sous la cuirasse ancienno,
les teneurs en fer augmentont progressivement vers la profondeur ct nous avons
respectivement 40 et 60~o ~e fer libre et de fer total au niveau d'3 la cujrasse
actuelle. Le rapport fer libre/fer total reste à peu près constant sur tout
l'ensemble du profil et compris entre 62 et 6810 (1).
Pour le profil CB 133 de la zone 5, situé au-dessus do la cuirasse ~n­
cienne~ l'augmentation des teneurs on fer suit l'augmentation du pourcentage
d'argile jusqu'à 140 centimètres environ. A oe niveau, l'augmentation devient
plus forte et nous avons également ~es teneurs en fer libre et fer total qui
sont respectivement de 40 et 6~o' au niveau de l'horizon où se forme la cui-
rasse actuelle (1).
(1) Voir PLANCHE N°5
-11-9-
Ce profil a donc deux parties. La première correspond à un sol ferru-
gineux tropical lessivé à taches bien délimitées, avec un engorgement assoz
net au niveau de l'accumulatioll d'argilo vers 70 centimètres. Cet engorgemont
sc traduit par une baisse du rapport fer libre/fer total à ce niveau,la courbe
donnant ce rapçort en fonction de la profondeur, indique un minimum très not
(40%) (1).
La deuxième partie du profil correspond à l'horizon situé juste au-des-
sus de la cuirasse actuelle. Los teneurs en fer et les proportions de fer li-
bre et de fer total correspondent en tous points à coux du profil CE 22 situé
sous la cuirasse ancienne.
Si nous calculons les quantités de fer immobilisé dans le profil, c'est
à dire pour chaque horizon la différence fer total moins fer libre, nous avons
pour les deux profils les résultats suivants
profondeur fer immobilisé %0
en om CE 22 C13 I33
ID 7,2 7,8
20 8,2
35 IS,3 16,5
6S I9 23,8
95 18,9
125 14,4
no 15,2
Dans les deux cas, nous avons une tendance à l'immobilisation vers le
trentième centimètre.
Pour le profil CB 133, nous avons un maximum très net vers 65 cm, ma-
ximum qui correspond à la fois à l'accumulation d'argile et à l'engorgement qui
en résulte. Les quantités de fer immobilisé restent ensuite à peu près constan-
tes.
(1) Voir planche N°S
o 10 20 30 ~o 50 60 o 50 60 10
Lrs sols <iU contad de la
cL.lirtlssQ ancienne
Rapport fer librt/ rtr total en 1.
Profondeur
1
1
,
! \
( ~""
l '"
'"'\. q,~~
~.~­
'",-
PltHnche N~
Argilt "
Fer libre -/00
Fer total %0
Profon~ur
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2°/ Conditions ~ formation ~ cuirassement actuel (1)
Nous avons déjà vu que morphologiquement les cuirasses actuelles so
distinguent de l'ancienne par le fait qu'elles ont peu ou pas de grains do
quartz, alors que la cuirasse ancienne en contient beaucoup.
Nous allons voir dans quelles conditions se forment les cuirasses
actuelles et nous serons encore amenés à comparer les deux profils CB 22 et
CB 133.
a) enrichissement ~ sesquioxydes
Cet enrichissement se fait essentiellement par apports latéraux.
C'est la cu irasso ancienne qui ':ln se décomposant libère ces sesquioxydes.
b) Migration~ seSquioxydes
L'agent de transport est l'<3au. Pendant la saison des pluie s, de
grosses quanti tés d'eau ruissellent sur la cuirasse qui affleure ou s'infiltrent
et sont drainées par la cuirasse qui en profondeur est perméable en grand ot joua
le r61e de drain.
Par sa température, cette eau possède de grandes propriétés de lessi-
vage et d'entrainement.
Pour le profil situé sous la cuirasse, nous avons un lessivage obli-
que, qui amène de grosses quantités d'eau riche en fer sur le sol. Nous avons
ensuite une percolati~n, co qui donne pour ce profil une aug~entation régulière
du pourcentage de fer lorsqu'on va vers la profondeur. Donc dans ce cas, il y a
d'une part lessivage oblique, d'autre part percolation.
Le milieu est très favorable, car nous avons à la fois un excès d'hu-
midité pendant la saison des pluies et sur cette zone qui a un mauvais drainage
externe, les eaux enrichies en fer ne ruissellent pas et s'infiltrent sur place.
(1) Voir PLANCHE N° 6
LES SOLS Ali CONTACT DE LA CUlRA5SE ANCIENNE
lOQli~tion du procusus dt cuirasStm,nt actu.l.
Produib dl dlrNInteUement
d. la tuiras\.
cuir.autmlnt .actuel
Puits
Bordure du pliteau
,
t'nzmUli? "eN a~ • 10 m",.
tUII3UI CI 12. m.
l,801ft,
PrOtlSSUS dt auptrposition
de cuirassemcrnt .ilIctucl.1
l:a"citnne cuirasse
1
calu
CU1ra$St.
aFFltur.antl
~Gravillons1
/
/
/
/
c.uirassemtn~ achlll
Gtaci~ collu"ionn.aire
&bz de la cuir.asSf: 1% environ
.22,1 22,3 22,5
1
1 1
1 I~
.!l,' .22,6S
Plal1rlJl1 N~ 6
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Pour le profil situ~ au-dessus de la cuirasse, nous avons aussi un enri-
chissement en fer par lessivage oblique, mais cet apport se fait non pas en surfa-
ce, mais au niveau de l'ancienne cuirasse qui JOUG le raIe de drain.
L'enrichissement se fait donc au niveau de l'horizon profond oÙ a lieu
le cuirassement; ce qui explique la brusq~e augmentation des teneurs en fer en
profondeur.
c) horizon ~ r~ception
Cet horizon doit ~tre assez aéré pour permett=e l'oxydation.
Ce-Lte aération dans le cas du profil situé sous la cuirasse, est faci-
litée par la texture qui au niveau de la zone de cuirassement devient plus gros-
sière par diminution du pourcentage d'éléments fins et augmentation de celui dos
sables grossiers. Nous avons constaté dans l'étude des sables de la zone 3 que 10
diamètre moyen de cette fraction de terre passe de O,21mm en surface à O,30mm
en profondeur.
Pour le profileE 133, c'est au contact de l'ancienne cuirasse qu'a liou
l'oxydation. Nous avons en effet un horizon d'arr&t, provoquant la superpositlon
du processus actuel de cuirassement à la cuirasse fossile.
d) Dessication et durcissement de la cuirasse
C'est la saison sèche, qui dure 7 mois, qui permet d'une part la dossi-
cation, d'autre part le durcissement de la cuirasse.
Ces deux phénomènes sont provoqués simplement par l'arrêt dos apports
d'eau enrichie en fer et facilités par l'absence de végétation dense, surtout
dans le cas du profil CB 22.
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Il existe donc une relation entre les sols so trouvant au contact do
la cuirasse ancienne et cette cuirasse ancienne.
Nous avons vu l'importance de celle-ci, en tant que source do s3squi-
oxydes, son rôle dans la migration et comme horizon d'arrSt des mêmes éléments.
Nous a'Tons .vu ausoi, les différences qui existent suivant la position d,}s
sols par rapport à la cuirasse, et avons pu constater, l'importance que joue 10
lessivage oblique dans la formation de ces sols qui constituent une véritable
cha1ne.
. .
II.- ETUDE DES SOLS DU PLATEAU ET DE LA CRETE.
1/ Les sols de borà.ure do plateau
Co sont les sols de la zone 6, c'est-à-dire des ferrugineux tropicaux
lessivés à taches bien à.élimitées non durcies et légère hydromorphie de pro-
fondeur.
Morphologiquement cos sols ont un certain nombre de caractères communs:
- Un horizon humifère comprenant un premier horizon gris très foncé d'uno
vingtaine de centimètres passant brutalement à une zone grise plus claire faisant
transition avec les horizons sous-jacents de couleur beige. La texture de ces
sols en surface est toujours sableuse ou sableuse légèrement argileuse, et la
porosité est bonne. La structure ost souvent nuciforme à polyédrique, mais les
agrégats sont assez friables et nous nctons fréquemment une tendance au débit
particulaire.
- Un horizon d'accumulation d'argile. Cette accumulation se fait assez brus-
quement et le maximum du pourcentage en éléments fins se situe ontre 70 centi~è­
tres et l mètre. Les horizons sont argilo-sableux en général et leur structure
polyédrique est peu ~Gveloppée. Cette partie du profil présente souvent une cer-
taine compacité.
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- La ségrégation du fer a lieu entre l mètro et l,50 mètre et se caracM-
rise par la présence de taches bien délimitées de couleur rouge à rouge brun.
Très souvent au sommet de cette zone de ségrégation du fer, les taches forment
de petites concrétions de friabilité moyenne, dont la formation semble due tout
simplement à un début de dessication venant de la surface.
- Enfin en profondeur, vers l,80 mètres à 2 mètres, nous avons une zone de
taches plus diffuses et plus ocres, noyées dans un matériau beige clair à blan-
ch~tre. Cette partie du profil correspond à la zono de battement de la nappe.
Très souvent, nous avons une interpénétration des deux dernières parties du
profil.
A ces caractères morphologiques, nous ajouterons que bien que nous ~yons
un drainage externe moyen, la ségrégation du fer dans le profil appara!t assez
t6t, souvent au-dessus de l'horizon d'accumulation, sous forme de taches ocres,
plus ou moins diffuses. D'autre part, nous avons toujours une tendance générale
à l'hydromorphie en profondeur.
Ces sols ne sont donc pas des ferrugineux tropicaux lessivés typiques.
La faiblesse de la pente d'une part et l'influence de la nappe en profon-
deur, nous oblige à les classer en tant que ferrugineux tropicaux lessivés, à
taches bien délimitées et à hydromorphie de profondeur. Cette hydrom.~phie de
profondeur est plus ou moins nette, elle est par exemple plus mar~uée pour le
profil CB 128 que pour le profil CB 129.
En fait ces sols s~nt à rapprooher des sols ferrugineux tropicaux lessi-
vés à pseudogley de profondeur, tels Qu'ils ont été définis récemment, c'est-à-
dire, des sols voisins du type à concrétions, mais dont le profil présente en
profondeur "un net développement de taches dues aux successions de périodes d'en-
gorgement par l'eau puis de Œssication".
Granulométrie
Les résultats d'analyses confirment en ce qui concerne la texture les
observations morphologiques.
Cependant nous remarquons d'une part
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- la faiblesse et la constance du taux de limon dans le sol (c'est t'ail-
leurs un caractère général des sols de la région), ce qui donne un rapport
limon/argile compris entre TO et 2010.
- d'autre part la diminution du rapport sable grossier/sable fin de la sur-
face vers la profondeur. Jusqu'à 80 oentimètres, oe rapport qui est supérieur
à T, décro!t pour atteindra des valeurs voisines de 0,65 vers T,60 mètre; ce
qui semblerait indiquer que nous avons un matériau hétérogène.
o Humidité équivalente 1 en surfaoe nous constatons toujours un pourcentage
un pau fort, dÜ à la présence de matière organique. L'augmentation est ensuite
très progressive en profondeur, mais insuffisante et si nous nous rapportons
à la texture du sol, nous remarquons que les chiffres d'humidité équivalente
sont assez faibles dans les horizons profonds.
o Porosité et perméabilité: La porosité sur mottes en surface est en général
moyenna à bonne (près de 4010) et ce caractère se maintient dans les h~rizons
profonds.
La perméabilité, moyenne en surface passe toujours
par un minimum au début de l'horizon d'aocumulation d'argile. A ce niveau, nous
avons un colmatage des gros pores, phénomène qui est responsable du léger engor-
gement de surface que nous remarquons fréquemment sur ce type de sol.
Les valeurs de la perméabilité augmentent ensuite et les eaux drainent
par conséquent en profondeur sans rencontrer d'obstacles.
o Stabilité structurale
L'indice d'instabilité structurale, moyen en surface (r voisin de 1)
s
augmente puis reste constant en profondeur (r ~ 2 environ). Cet~ variaticn de
s
l'indice n'est due, qu'à la baisse du pourcentage d'agrégats stables après
traitement au benzène, dans les horizons profonds. Si nous rappelons que co
traitement permet de mettre en évidenoe l'effet de stabilité da à la présenco
de matière organique, nous pourrons conclure que celle-ci n'a pas un relo né-
gligeable sur la structure du sol.
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o Mati~re organique Ces sels contiennent peu de débris organiques, cependant
nous avons souvent noté la présence do morcoaux do oharbon de bois et ncn seule-
ment en surface, mais mélangés à la masse même de l'horizon.
Cotte matière organique décomposée, très fine a nous l'avions vu un
r81e faible mais non négligeable sur la structure.
La teneur moyenne pour ces sols est de l'ordre de 0,8 à r1o. Nous notrns
une aooumulation en surface, une certaine riohesse en carbone et un rapport c/N
souvent assez élevé, supérieur à I3, parfois m~me à I5.
Ces oaractères, en relaticn avec la morphologie des horizons de surfa-
ce, montrent une évolution en milieu réducteur, acide et saturé d'eau pendant
la saison des pluies. En fait, l'évolution de la matière organique, dépend de
la saison. Pendant la période sèche, nous avons l'influenoe des termites et dos
feux de brousse, mais l'activité microbienno oommence à de très faibles humidit3R
et nous avons surtout une forte minéralisation do cetta matière organique. Au dé-
but de la saison des pluies, la réserve organilue est donc faible et la minéra-
lisation domine, mais peu à peu les quantités de matière organique à décomposer
augmentent, en m~me temps d'ailleurs que les contitions d'anaérobiose, do réduc-
tion ct le pH baisse.
Les produits organiques de dégradation sont des agents du lessivago et
de la mobilisati0n du fer. Nous avons f~rmation de complexes organiques dans
les~uels le fer ost facilement libéré, soit par oxylation s9it par destruction
du complexe organique.
Le fer ferreux se complexe plus facil~mmnt que le fer ferrique et
s'oxyde plus facilement à l'état complexé qu'à l'état ionisé. C'est donc surtout
sous cette forDe qu'aura lieu la migration du fer dans le profil.
Cette matièr8 organique qui a aussi une acti~n sur le complexe absor-
bant, assure en surface une meilleure saturation (V de 80% en moyenne) et un pH
de l'ordre de 6.
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Le pH La réaction de ces sols est nettement acide. Le pH qui est compris
entre 6,5 et 6 en surface, décro~t progressivement en profondeur pour atteindre
des valeurs comprices entre 4 et 5. Ces conditions facilitent aussi la migration
du fer. Nous remarquerons que ce pH est particulièrement bas pour des sols ferru-
gineux tropicaux.
Les bases échangeables :
Le taux de saturation du complexe absorbant, assez élevé en surface
décroît rapidement pour atteindre des valeurs comprises entre 40 et 50% en pro-
fondeur. Cette désaturation correspond à la baisse du pH.
Ces sols sont moyennement pourvus en calcium en surface et pauvres on
profondeur, riches en magnésium et en sodiur., pauvr~s en potassium.
Les teneurs en calcium diminuent progressivement de la surface vers la
profondeur, alors que celles de magnésium au cùntraire suivent l'augmentation
1
du p~urcentage d'argile • Si nous ramenons à 100 g. d'argile la valeur te la
capacité d'échange, nous remarquons qu'elle est de l'ordre de 10 à 12 milliéqui-
valents. Ceci nous permet de conclure que l'argile de ces sols est vraisemblable-
ment kaolinitique.
Les pouroentage3 de phosphore total en surface, qu.i sont de l'ornre de
0,3 à 0,5%0' sont moyens.
1e profil CB 34 qui semble avoir subi une forte action anthropique est
très riche en tous les éléments (bases échangeables et phosphore total). Cetto
richesse se répercute à la fois sur le pH et le taux de saturation.
~ Fer
Les quantités de fer libre et de fer t~tal, augmentent progressivement
vers la profondeur, mais nous notons vers l mètre, une augmentati~n plus fcrte
des teneurs, soit 30 centimètres au-dessous de l'horizon d'aocumulation d'argile.
Ce déoalage est net lorsqu'on considére les oourbes des pourcentages de fer et
d'argile en fonction de la profondeur (1).
(1) Voir PLANCHE 7
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Les rapports fer libre/fer total, qui sont assez élevés 8n surface, en
relation avec l'activité biologique plus gran~e, passent par un minimum au niveau
de l'horizon d'accumulation d'argile. Cette tendanoe à l'immobilisation du far dans
cette partie du prrfil est due à un engorgement temporaire et très souvent nous
avons un début de ségrégation du fer sous forme de petites taches ocres. Le rapport
augmente ensuite en profondeur j mais dans l'ensem0le reste compris en 50 et 70%.
Lorsque le irainage interne est meilleur (profil CB I29) le minimum
au niveau de l'accumulation de l'argile est moins not, et le rapport fer libre/fer
total est plus élevé (entre 70 et 80%) (2). ~ous pouvons donc constater sur
oette zone hcmo~ène, des v~riations assez sensihles sur les résultats d'analyses
des trois profils étudiés.
Nous avons vu que sur ce~ 3 sols qui se ressemblent morphologiquement,
les deux premiers ont un drainage externe moins bon que le troisième, et que ceci
se répercute sur le rapport fer libre/fer total, plus bas dans lepremier cas que
dans le se'Jond.
Nuus avons pu constater aussi peur le profil CB 34, l'influence que
peut avoir l'action de l'homme et les différences obtenues sur le pH et les quan-
tités de bases échangeableG entre ce sol et les s.ls voisins.
2/ Les sols du plateau mal drainé
Ce sont ausei des ferrugineux tr,~picaux à taches bien délimitées avec
traoes i'hydromorphie en pr~fondeur; mais nous av~ns aussi un engorgement tempo-
raire de surface assez net.
Cet engorgement existe aussi sur les sols de bordure du plateau, mais
il est limité ct da simplement à la violence des précipitations pendant la saison
des pluies.
Sur le plateau le phénomène est acoentué, par le fait même que le drai-
nage externe est r.1auvais, I)endant la saison des pluie s oe plateau est parsemé
de nnmbreuses mares dont l'eau s'infiltre ou s'évapore lentement.
(2) Voir PLANCHE 8.
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L'engorgement temporaire affecte principalement la partie supérieuro du
profil. Dans les horizons sableux de surface, cet engorgement se traduit par la
ségrégation du fer sous forme de plages ocres, ou de petites concrétions dures
ferromanganiquGs 9 CG qui indique do plus que le drainage interne est mauvais,
puisque le manganèse n'est pas entraîné. D'autre part nous notons uno capacit6
assez forte de l'ensemble des horizons.
Donc morphologiquement nous avons une différence entre les sols de cet-
te zone et ceux de la zone précédente.
Sur les résultats analytiques on ne note pas de gros écarts avec les
sols de bordure de platoau.~Nous constatons~cepondant que le rapport fer l~brel
fer total est plus bas que dans les sols mie~x drainés et qu'il passe par un mi-
nimum au niveau de l'horizon d'accumulation d'argile.
3°1 Les sols de la cr~te.
Ce sont encore des ferrugineux tropicaux lessivés à taches bien délimi-
tées non durcies, avec légère hydromorphie de profnndeur.
Morphologiquement, ils ressemblent aux sols de bordure de plateau, mais
leur couleur est plus foncée.
La couleur des sols du plateau est d'après le code Munsell dans la gam-
me des 79 5 YR, c'est-à-dire dans les beiges. Notons aussi qu'en profondeur dans
certains sols où l'hydromorphie est nette, la couleur devient très claire et pr08-
que blànche (7,5 YR 8/2).
Pour le s sols de la or~te, les dominantes se si tuent dans les 5 YR,
et jusqu'en profondeur ils conservent une couleur assez foncée (5 YR 7/3).
Cette couleur plus rouge de l'ensemblo des horizons semble &tre due aux
conditions d'oxydation en relation avec un bon drainage interne.
Par rapport aux sols du plateau les résultats d'analyses nous montrent
que pour le fer nous avons un rapport fer libre/fer total presque constant sur
l'ensemble du profil et ce rapport est assez élevé, puisque compris entre 75 et
80%.
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CON C LUS ION S
-:-
De l'étude des sols du plateau ot de la cr~te nous pouvons tirGr lGS
quelques conclusions suivantes.
1 0 Le fer
Nous ra marquons tout d'abord en comparant les courbes de fer libre et
de fer total de oes iifférents sols en fonction de la profondeur (1), que los
qu~ntités en cet élément augmentent sensiblement lorsqu'on va de la cuirassa,
donc de la bordure du plateau, à la crêt8o.Donc les sols les plus élevés sont
les plus riches en fer.
Cette ré~artition peut sembler paradoxale, mais en fait nous avons
sur cette zone, d'une part une pente trop faible pour qu'il y ait un lessivage
obli~ue, d'autre part ce lessivage qui aurait pu tout de m~me ~tre faible, ost
gSné par les engorgements temporaires t~ surface et l'hydromorphie de profondeur
de oes sols. Il n'y a donc pas de lessivage oblique sur le plateau.
20 Liaison fer-argile
Lorsque nous considérons les rapports fer libre/argile et fer total/
argile (2), nous constatons:
que les rapports sont très élevés en surface (plus de 30%) pour tous
les sols de plateau, moins élevés pour les sols de la crête.
que ces rapports passent par un minimum au niveau de l'horizon d'accumu-
lation d'argile, pour augmenter de nouveau vers un mètre de profondeur et rester
par la suite à peu près constants.
en profondeur les tifférent rapp.~ts fer libre/argile sont compris en-
tre 6 et II%, et fer total/argile entre 9 et 13,5%.
Nous constatons que les sols qui ont les rapports les plus élevés no
sont pas ceux de bordure de platoau, et nous ne pouvons pas conclure une fois
de plus sur l'existence d'un lessivage oblique.
(1) Voir PLANCHE 7
(2) Voir PLANCHE 9
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)0 le matériau originel
Sur tous les profils du plateau nous pouvons constutGr que 18 passage
du sol proprement dit au matériau originel est très progressif; et lorsq,ua l'on
étudie les sables, par exemple, on ne constate aucune différence entre le maté-
riau originel et le sol.
D'autre part nous avons remarqué que les tenJurs en limon sont toujours
très faibles, le pourcentage des sables fins supérieur à oelui des sables gros-
siers en profondeur et enfin un pH très acide, inférieur à 5 dans presque tous
les cas. Cette valeur très faible du pH correspond à des taux de saturation qui
sont souvent de l'ordre de 40~.
Ces quelques pOints, nous amènent à conclure que ce matériau est peut-
~tre d'origine ferrallitique.
• •••••
Cette étude nous aura permis de montrer ~ue les phénomènes de lessivage
oblique, sont limités aux sols se trouvant au contact de la cuirasse ancienno,
c'est dire dans une zone où il y a d'une part une certaine pente et où d'autre
part l'eau ruisselle et draine vers certains points.
Sur le plateau par contre, nous avons vu que nous ne pouvions pas con-
clure sur l'existence d'un lessivage oblique.
Ceci est important car lorsque ce phénomène existe, nous avons des re-
lations entre sols voisins.
Nous avons ainsi sur cette toposéquenoe, d'une part des sé~uences de
sols n'ayant aucune relation entre elles, o'est le 0as des zones de bas-fond
et de glacis colluvionnaire, des sols de plateau et de crâte; et d'autre part,
une véritable chatne de sols au contact de la ouirassa ancienne.
QUATRIEME PARTIE
-CONCLUSIONS AGRONOMIQUES - UTILISATION DES SOLS-
,
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QUATRIEME PARTIE
CONCLUSIONS AGRONOMIQUES - UTILISATION DES~ -
Nous terminerons cette étude par quelques considérations agronomiques
en vue de l'utilisation agricole de cette zone. Nous examinerons tout d'abord,
les caractéristiques physiques, physico-chimiques, et chimiques. Nous commente-
rons ensuite les résultats d'analyses miorobiologiques qui ont été faites sur
quelques éhhantillons.
Tous ces sols, à l'exception de ceux qui se trouvent sur cuirasse, sont
profonds. Pour tous les profils nous ne trouvons aucun horizon d'arr§t et les
gravillons et pierres sont extr~mement rares.
Les horizons de surface sont toujours assez bien aérés, la texture y
est assez grossière et la structure polyédrique à nuciforme est assez stable
(I
s
(1 en général). Par contre dans les horizons sous-jacents, nous notons fré-
quemment un engorgement temporaire qui correspond au début de la zone d'accumu-
lation d'argile. Ceci se traduit par une porosité sur mottes encore bonne mais
une perméabilité faible, ce qui indique que nous avons surtout une bonne micro-
porosité. Cet engorgement temporaire, n'est pas g§nant pour un bon nombre de cul-
tures dont les plantes ont des racines superficielles. Si nous portons sur deux
axes de coordonnées : log 10 l en abscisse et log 10 K en ordonnée et que nous
s
considérons la disposition des points représentants les 3 premiers horizons des
différents types de profils situés sur la toposéquenoe, nous remarquons que les
deux classes de sols apparaissent nettement. (1)
- Les ferrugineux tropicaux, dans la bande 50-70, ce qui indique que nous
avons pour ces sols d'assez bonnes propriétés physiques.
- Le sol hydromorphe dans la bande 30-50, et dans ce cas les propriétés
physiques sont médiocres.
(1) Voir PLANCHE N° 10
log 10 K
Indi,ct d'in~lIibilit. ~rudural~ 1s .t perméabilité K
dts diFFérmb types dl sols de la tOpoJÔqutI1ce
/90
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Log -tOls3i 2
~. J.3 3 5,1 1."
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La réaction des sols de la toposéquence, est en général acide. Cepen-
dant, le pH des horizons de surface est assez souvent proche de la neutralité.
Seuls les sols sous for~t sont nettement plus acides.
En ce qui concerne les caractéristiques chimiques nous considérerons
les teneurs en bases échangeables et les rapports CajMg, MelK et N/P2 °5" Ce
dernier équilibre est d'ailleurs bon pour tous les sols, puisque compris entre
l et 4.
- Le sol du bas-fond est riche chimiquement et les équilibres cationiques
sont bons.
- Le glacis colluvionnaire est assez riche dans son ensemble, nous noterons
cependant une légère déficience en calcium.
- Les sols au contact de la cuirasse et sur cuirasse, sont pauvres en cal-
cium et potassium d'où un déséquilibre cationique très net. D'autre part ils
sont très rapidement dessaturés dans les horizons profonds.
- Pour les sols du bord de plateau et de la crête, bien drainés, les te-
neurs sont moyennes dans l'ensemble, seules les quantités de potassium échan-
geables sont faibles.
- Enfin le plateau mal drainé est assez pauvre en potassium et calcium et :
les équilibres entre les divers éléments sont mauvais.
- FG
E
s
Des analyses ont été faites sur quelques échantillons. Ce sont ~
Richesse minérale globale déterminée par la croissance d'Aspergil-
lus niger (mg)
Pouvoir enzymatique saccharase (Indice biologique global estimé
d'après l'abondance de l'enzyme dans le sol).
l g Indioe d'aotivité miorobiologique globale (utilisation de gluoosepar les germes du soL Indioe de 0 à IOO)
N-N03 48 1 Pouvoir nitrifioateur du sol (azote nitrique aooumulé dans le solaprès 4 semaines d'inoubation).
CO2 1 mg de gaz oarbonique dégagés par IOO g de sol humidifié, en 1 jours.
Am 1 pouvoir ammonifioateur en mg d'ammnoniaque pour IOO g de sol (24 h.
d'incubation, 60 mg d'urée dans 20 g de sol).
S Surfaoe du triangle fonotion de la fertilité du toI oaloulée d'après
la formule de Mr.MOUREAUX : S =(N-N03 4S + Fa) 19ra 2
R E 8 U L T A T S
Echant ilIon FG E l N-N0 3 48 CO2 Am Ss g
CB 320 39 355 54,I 3I,9 95,0 IOO 910
CB 330 18 150 8,2 2I,I I35 - 93,5
CB 220 16
-
19,3 I,1 89,8 - 3I,8
CB I300 49 312 43,0 IO,I 2I,I 14,0 322
CB I330 32 312 18,I 2,5 29,0
-
5I,5
CB I331 34 95 5,4 0,8 19,4 - II,5
CB 340
-
234 21,6 - 15,1 15,2 -
CB I320 14 80
-
4,2
1 -
--
-
Ces résultats sont en général très faibles. Nous noterons cependant,
des quantités de CO2 dégagé importantes pour les horizons de surface des pro-
fils CB 32 (Bas-fond) CB 33 (glacis colluvionnaire) CB 34 (bord du plateau).
L'ammonifioation et la nitrification sont également assez bonnes pour
le sol de bas-fond.
En ce qui concerne les valeurs de surfaoe des triangles de fertilité,
seules oelles, des horizons supérieurs du bas-fond surtout '3t du })rofil CB 130
(sous-for8t), sont rnJY'mnes. Les autres sont faible s.
Nous noterons enfin que les coefficients de minéralisation sont bons
dans le lit majeur du marigot et le glacis colluvionnaire; moyens ou faibles
ailleurs.
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Dans le bas-fond, la culturo du riz s'impose. Ce sol a en effet
une texture assez fine dès la surface et un pourcentage faible de sables
grossiers. Les horizons sous-jacents sont peu perméables et argileux.
La structure, particulaire puis fondue, n'est pas g~nante pour le
riz qui supporte bien l'engorgement et une nappe à faible profondeur, à con-
dition qu'on puisse drainer et aérer le sol au moins une fois par an. Ceci est
réalisable pendant la saison sèche et permet de lutter contre les plantes ad-
ventices, tel que le riz sauvage très abondant dans tous les lits de marigots
de la région.
Les résultats d'analyses chimiques et microbiologiques nous ont en
outre montré que le sol est assez riche. Les équilibres sont bons, seul le rap-
port N/P2 05 dont la valeur est de 1,48 en surface est un peu faible. Il est
donc nécessaire, de veiller au niveau de l'azote dans ce sol. Des variétés
choisies avec soin peuvent donc donner de bons rendements.
Sur le glacis colluvionnaire et la bordure du plateau bien drainé,
des plantes sensibles à un engorgement temporaire peuvent ~tre essayées. Ces
sols étant moyennement riches nous pouvons envisager par exemple, la culturo du
manioc. Des engrais potassiques et calci~ues augmenteront les rendements.
Les céréales (Mil - Sorgho - Maïs) pourront également donner de bons
résultats à conditions d'apporter des engrais phosphatés, potassiques et azotés.
Nous avons vu que sur certaines zones où l'influence anthropique a été forte,
le sol est devenu riche et des rendements élevés peuvent §tre espérés.
De nombreuses autres cultures sont également possibles, en particulier
oellQe.d~e~arbres fruitiers qui bénéficieraient d'un sol profond et évidemment
celle de l'arachide déjà bien développée dans le CERCLE de VELINGARA.
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En ce qui concerne, la zone qui se trouve au contact de la cuirassa,
il y a intér~t à la laisser sous-for§t. Ces sols peu épais sur cuirasse mis 0n
cultures, seraient en effet, sous l'influence du ruissellement, réduits au sta-
de squelettique en quelques années.
o
000 000
o
o
Cette étude a donc permis d'examiner les caractères morphologiques,
analytiques, pédogénétiques et agronomiques d'un certain nombre de types do
sols fréquents en HAUTE-CASAMANCE. D'autre part, ces sols constituant une topo-
sé~uence, nous avons pu mettre en évidence certaines relativns existant entre
zones voisines. Cette remarque nous ayant fourni le plan de ce travail, nous
en donnera aussi le titre :
- ETUDE D'UNE TOPOSEQUENCE AU SUD DE LA KAYANGA (HAUTE-CASAMANCE) -
DAKAR, SEPTEMBRE 1963.
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